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"L’Algérie, qui veut diversifier son économie nationale, mise sur le partenariat étranger
pour l’accompagner dans sa démarche.

J’offre aux 800.000 PME de cette région (Lombardie) l’occasion de s’exprimer et de
s’enraciner en Algérie qui, à travers son plan d’action quinquennal, vise à reconstruire

un tissu de PME de sous-traitance dans des différents segments économiques. 
Une association avec les PME de cette région, servira surtout au transfert de leur

modèle d’organisation pour pouvoir mettre en place des grappes de PME autour des
grands axes que l’Algérie est en train de développer à l’instar de la grande base

mécanique et sidérurgique, du textile et de l’agroalimentaire." 

Abdesselam Bouchouareb

La télémédecine, une solution d'avenir 

La wilaya de Laghouat a bénéficié d’un programme
de 281 km de fibres optiques, pour améliorer les
prestations de télécommunications (téléphonie et
Internet), a-t-on appris lundi de la direction locale du
secteur de la Poste et des Technologies de
l’Information et de la Communication.  Un total de
174 km de ce programme de pose de fibre optique a
été livré, tandis que les travaux d’une tranche de 39
km ont été lancés dernièrement, en attendent
l’achèvement des procédures relatives aux tranches
restantes. Il a ainsi été procédé à la réalisation de 128
km de câbles de fibres optiques entre Tadjerouna et
Haouita ainsi qu’entre Laghouat et Bennacer-
Benchohra et Ksar-El-Hirane, Gueltat-Sidi-Saâd et El-
Beïda, ainsi que Brida et Taouiala. 
En plus de cette opération qui a touché un millier
d’habitants, il a été également décidé de réaliser le
tronçon restant entre Bellil et Hassi-R’mel sur 13 km
et le raccordement de l’aéroport Moulay- Ahmed-
Medeghri de Laghouat au réseau de fibre optique.
Les services de l’entreprise Algérie-Télécom ont
entamé les travaux de deux projets relatifs au rac-

cordement de Hassi-Delaâ et la commune d’El-
Haouita, au réseau de fibre optique, ayant atteint des
taux d’avancement de respectivement 50 et 90 %. 
Les travaux de raccordement à même réseau se
poursuivent au niveau des annexes des communes
et des agglomérations secondaires, à l’instar d’El-
Kheneg, Lelmaya, Bellil et Bordj-Senoussi, dont la
perspective d’améliorer la qualité des prestations
offertes.

La télémédecine devrait être envisagée comme une
"solution d'avenir", a plaidé jeudi à Alger, le
Secrétaire général de la Société algérienne de
télémédecine, le professeur Mohamed Zeroug,
soulignant les avantages que présente cette option
qui s'appuie sur les Nouvelles technologies de l'in-
formation et de la communication (Ntic).
"Considérant l'immensité de notre territoire, la
télémédecine devrait être envisagée comme une
solution d'avenir et ce, en rapport avec les moyens
humains et technologiques mis en place par les pou-
voirs publics", a déclaré à l'APS, le professeur
Zeroug. Egalement professeur de gastroentérologie,
il s'exprimait en marge d'une rencontre organisée
sur cette thématique par le Catel, un réseau français
multidisciplinaire de compétences en télésanté et ce,
en partenariat avec le Centre de recherche sur l'infor-

mation scientifique et technique (Cerist) et en
présence d'un panel de participants étrangers.
"La télésanté est en mesure d'offrir une qualité de
soins à l'ensemble des citoyens, là où ils se trou-
vent", a explicité le spécialiste, citant le cas des
patients résidant dans des régions enclavées du
pays et qui, en raison de l'éloignement et de l'ab-
sence de structures de santé, pourraient se faire
suivre au moyen de la télémédecine depuis chez
eux.
Pour inscrire véritablement la rencontre dans l'esprit
de son contenu, les organisateurs ont fait connecter
27 villes algériennes de sorte à en suivre les travaux
en temps réel. D'autres villes de France et à
l'étranger sont également reliées à l'événement
ouvert, parallèlement, aux questions des internautes
où qu'ils se trouvent.

Des magiciens, des prestidigitateurs et des illusion-
nistes étrangers ont donné, mercredi à El-Khroub
(Constantine), libre cours à leur art sous les yeux
ébahis de nombreux enfants, émerveillés par leurs
prouesses. Une quinzaine d’artistes de renommée
mondiale, venus du Canada, d’Ukraine, de Hongrie,
du Japon, de France et du Portugal ont fait étalage
de tout leur talent, deux heures durant, sur la scène
du centre culturel M’hamed-Yazid rempli à ras-bord
de petites têtes brunes. Les artistes canadien Yannick
Lacroix, japonais Otsuka Takashi, portugais Marco
Figueiro De Sousa, français Jean-Maxime Guitot et
quatre illusionnistes d’origine algérienne, dont le
fondateur de Magiciens sans frontières, Fouad Filali,
ont exécuté la plupart des "standards" de la magie
au cours de cette manifestation initiée par commis-
sariat de l’évènement "Constantine, capitale 2015 de
la culture arabe" en collaboration avec l’Office des
sports, de la culture, des loisirs et du tourisme
(OSCULT) de la commune d’El Khroub. 
Tous ces artistes s’étaient auparavant produits
devant les enfants malades hospitalisés au service

de pédiatrie d’El-Khroub à qui ils ont offert des
instants de bonheur qui leur ont rendu le sourire. 
Des effets magiques et souvent comiques, tels que
des disparitions et des réapparitions, des tours de
cartes et autres illusions, n’ont pas manqué d’ar-
racher des cris de joie aux chérubins qui n’ont pas
cessé d’en redemander.

De la magie, de la prestidigitation et de l’illusionnisme à El-Khroub

281 km de fibres optiques au profit des communes de Laghouat
Le voleur le plus stupide

du... monde
Dealer de drogue et cambrioleur à
ses heures perdues, Nicholas Wig n'a
en tout cas pas usurpé son titre de
"voleur le plus idiot du monde". Âgé
de 26 ans, cet Américain s'est mis en
tête d'aller cambrioler la maison de
James Wood à St. Paul dans le
Minnesota, sans visiblement prendre
toutes les précautions nécessaires
pour éviter d'être confondu.
Une fois sur place, en plus de dévalis-
er la demeure, il s'est accordé
quelques instants pour utiliser l'ordi-
nateur de Wood afin de se connecter
sur Facebook. Seulement voilà.
Certainement pris de panique au
moment de quitter les lieux, Nicholas
Wig a tout simplement oublié... de se
déconnecter de son compte. En ren-
trant un peu plus tard chez lui ce jour-
là et en constatant qu'on lui avait
dérobé ses cartes de crédit, de l'ar-
gent, son chéquier ainsi qu'un télé-
phone mobile, James Wood a tout
d'abord paniqué.
Ce n'est qu'en allant vers son ordina-
teur que ce dernier a finalement com-
pris qu'il tenait l'identité du coupable.
En ayant accès à toutes les informa-
tions concernant Wig, James Wood
s'est arrangé pour laisser son numéro
de téléphone afin que quelqu'un
puisse lui donner des renseigne-
ments sur son cambrioleur.

Une femme accouche 
d'un garçon en plein vol

Miami-Doha
Une passagère d'un vol Qatar
Airways a accouché dimanche dans
l'espace aérien du Canada, quelques
heures après le décollage de l'ap-
pareil à Miami, a indiqué à l'AFP un
responsable.
La femme, qui n'a pas été identifiée, a
donné naissance à un garçon avant
que le pilote du Boeing 777 à destina-
tion de Doha puisse effectuer un
atterrissage d'urgence à Gander, sur
l'île de Terre-Neuve, dans l'est du
Canada.
Deux médecins présents à bord ont
aidé lors de l'accouchement et la
naissance a eu lieu "trente minutes"
avant que l'appareil se pose au
Canada, a indiqué à l'AFP le respons-
able de la sécurité à l'aéroport inter-
national de Gander.
"C'est le plus jeune passager à se
présenter à l'aéroport de Gander", a
ajouté Brian Hicks, qui se demandait
quelle nationalité l'enfant allait
porter.
Le bébé et sa mère, qui sont en bonne
santé selon le responsable canadien,
ont été hospitalisés et le vol a pu
reprendre après deux heures au sol.
Qatar Airways a pour règle de refuser
l'embarquement aux femmes qui ont
atteint la 36e semaine de grossesse et
conseille aux femmes enceintes de
consulter un médecin avant de
voyager.



PAR KAMEL HAMED 

L es membres de l’opposition s’attel-
lent, en effet, à préparer les condi-
tions les meilleures pour la tenue de
ce conclave. « Le congrès de l’oppo-

sition a besoin de plus de réflexion et de
consultations » a indiqué, à cet effet le secré-
taire général du mouvement Ennahda,
Mohamed Douibi, en précisant que «les pré-
paratifs vont bon train sur plusieurs
niveaux». Douibi, qui s’exprimait hier en
marge de la tenue du conseil national de la
jeunesse du mouvement, organisé au siège du
mouvement à Alger a déclaré : « On a décidé
d’écouter un peu plus les citoyens et c’est
dans cette perspective que nous avons
organisé plusieurs rencontres un peu partout
sur l’ensemble du territoire ». « Mais les
partis politiques et les personnalités
nationales membres de l’opposition sont en
train d’approfondir l’examen  des différents
axes de ce congrès et de préparer leur feuille
de route dans cette perspective ». C’est donc
la somme de ces propositions qui sera par la
suite soumise à l’instance de coordination  et
de suivi de l’opposition (ICSO), qui est l’or-
gane fédérateur de toutes les composantes de
l’opposition. C’est en effet l’ICSO, qui
regroupe notamment les membres de la
CNLTD et ceux du pôle du changement

dirigé par l’ancien chef de gouvernement, Ali
Benflis,  qui a appelé  le 3 février dernier à la
tenue de ce  congrès. « Un congrès qui sera
sans doute  d’une plus grande dimension que
le congrès de Zeralda » a indiqué Mohamed
Douibi en faisant référence à l’important
conclave tenu le 10 juin  de l’année passée et
qui a vu la participation de toutes les com-
posantes de l’opposition, toutes tendances
politiques confondues. Un congrès qui a
marqué un tournant dans la vie  politique
nationale  puisque c’était la première fois que
l’opposition s’entendait sur un  ensemble de
principes. 
Autant  dire que c’était un acte fondateur que
l’opposition voudrait rééditer à travers un
nouveau congrès qu’elle s’attelle à préparer
depuis des mois maintenant. Cela dit, dans
son discours devant les participants
Mohamed Douibi, dont le mouvement fait
partie de la CNLTD,  n’a pas manqué de cri-
tiquer le pouvoir. Il a indiqué que son mou-
vement « a invité le pouvoir à faire une lec-
ture correcte de la situation politique et ne
pas  sauter  sur la réalité ». Plaidant pour
une Constitution pour tous les Algériens, le
secrétaire général du mouvement Ennahda a
mis en garde le pouvoir contre sa propension
à vouloir  passer le projet de révision consti-
tutionnelle de la même manière qu’en 2008.
Cette année-là le pouvoir a opéré une révi-

sion constitutionnelle partielle où  il a été
question de l’élargissement de la participa-
tion de la femme à la vie politique, à travers
notamment les assemblées élues. Cette révi-
sion constitutionnelle, faut-il le rappeler, a
été adoptée par voie parlementaire et c’est
cette manière de faire  qui est rejetée par
l’opposition. 
Le premier responsable d’Ennahda  a plaidé
pour la voie référendaire et a aussi appelé à

l’institution d’une commission indépendante
pour la supervision des élections. 
Douibi est aussi revenu  sur le dernier mes-
sage du président Bouteflika en estimant
qu’elle a provoqué  « un choc ». Il a aussi cri-
tiqué  le projet de loi amendant le code pénal
et a dénoncé ce qu’il a qualifié de « libérali-
sation « du commerce  des boissons
alcoolisées. 

K. H.
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GROGNE AU RND  

Bensalah contesté
PAR KAMAL HAMED

R ien ne va plus au Rassemblemnt
national démocratique (RND). Une
crise interne, dont l'ampleur est diffi-
cilement mesurable pour l'instant, est

en train de menacer la stabilité de ce parti. En
effet, à en croire des sources dignes de foi, le
secrétaire général du RND, Abdelkader
Bensalah, ne fait plus l'unanimité. Il est de
plus en plus contesté. Des hauts cadres du parti
ne cachent  plus leur dépit. La gestion du RND
et surtout certaines décisions de Bensalah sont
ouvertement contestées. Des membres du con-
seil national ne cachent plus, désormais, leur
opposition à la méthode Bensalah. La décision
de ce dernier de convoquer la session ordinaire
du conseil national au mois de juillet prochain
est vivement contestée par de nombreux mem-
bres du conseil national. "Cette période coïn-
cide avec le mois  sacré de Ramadhan", nous
a indiqué un membre de cette instance. Selon
notre interlocuteur qui a requis l'anonymat,
"cette période est peu propice aux réunions.
De  plus, le conseil national a l'habitude de
tenir sa première  session ordinaire de l'année

au cours au mois de juin, et on ne comprend
pas pourquoi Bensalah veut changer cette tra-
dition et à quelle fin ?". Pour signifier leur
refus de cette décision,  des membres du con-
seil national comptent saisir par écrit le secré-
taire général. Ces membres s’affairent à réunir
le maximum de signatures de leurs pairs de la
plus haute instance du parti entre deux congrès
pour appuyer leur demande et mettre la pres-
sion sur Bensalah afin qu'il souscrive à cette
doléance. Cette question de la programmation
de la session du conseil national ne serait, en
vérité, que la goutte d'eau qui risque de faire
déborder le vase. En effet, le malaise s'est
installé depuis de longs mois déjà. Selon les
indiscrétions qui filtrent de temps à autre, l'op-
position que suscite la gestion de Bensalah est
de plus en plus visible au sein même du bureau
national, dont les réunions sont quelquefois
tendues. Selon certaines sources,  cette gestion
fait grincer des dents. 
Des membres du bureau national n'hésitent
plus à le signifier à leur chef. "Le parti est
totalement absent de la scène politique
nationale", nous a indiqué tout récemment un

membre du bureau national, visiblement
dépité. Et d'ajouter que "cela dure pratique-
ment depuis l'élection de Bensalah à la tête du
parti". 
En somme, il est reproché au successeur
d'Ahmed Ouyahia d'avoir mis le RND en
retrait de la scène nationale contrairement à
d'autres partis qui débordent d'énergie et qui
connaissent un déploiement tous azimuts. Il est
vrai que Abdelkader Bensalah qui occupe,
faut-il le préciser, la fonction de président du
Conseil de la nation, est loin d'être connu pour
ses activités débordantes. 
Il anime rarement des meetings et ses sorties
sur le terrain se comptent sur les doigts d'une
seule main. Par ailleurs, le processus de
restructuration du parti constitue certainement
le volet sur lequel Bensalah est le plus  pointé
du doigt. 
Depuis le dernier congrès, il y a presque une
année et demie, cette opération de restructura-
tion n'a pas encore connu son épilogue. De
nombreux responsables locaux ne sont pas
encore connus. 
Le secrétaire général a, en effet, tardé à les

désigner alors que les congrès des wilayas ont
eu lieu depuis belle lurette. Cette situation a
généré un grand malaise puisque le parti est
comme frappé de paralysie. 
Une paralysie qui n'arrange pas les affaires du
parti et qui suscite surtout une grande grogne
interne. Autant dire que les affaires du RND ne
sont pas au beau fixe. La crise qui a conduit au
départ d'Ahmed Ouyahia est encore très
présente dans les esprits. D'aucuns craignent
que le RND ne replonge dans une crise simi-
laire à cause de l'inertie du secrétaire général.
Ce dernier, qui a été perçu comme un sauveur
lorsque le parti était en crise, ne fait plus l'una-
nimité désormais. La débandade risque de gag-
ner les rangs du parti de nouveau et
Abdelkader Bensalah est tenu de faire quelque
chose pour se sortir de cette inextricable situa-
tion. A défaut, il y a incontestablement péril en
la demeure.

K. H.

LE PVN À PROPOS DE LA PROCHAINE RÉVISION CONSTITUTIONNELLE 

“Le texte doit être soumis 
à un référendum”

L a prochaine révision de la Constitution
devrait  passer par voie référendaire, a
estimé, samedi à Bouira, le président
du Parti de la victoire nationale

(PVN), Adoul Mahfoudh.          "Le PVN a
fait des propositions en prévision de cet
amendement constitutionnel,  et ce processus
devrait passer par référendum populaire afin
de garantir sa crédibilité", 
a indiqué M. Adoul, lors d’un meeting popu-
laire au théâtre communal  Saâdaoui Salah du
chef-lieu de wilaya. "C’est au peuple de don-
ner son dernier mot sur cette question et non
pas au Parlement", a-t-il soutenu. M. Adoul
a saisi cette rencontre pour expliquer les
objectifs et le  rôle de sa formation politique,

nouvellement agréée. "Le PVN œuvre tou-
jours  pour la stabilité du pays et le règle-
ment pacifique des questions sécuritaires
que connaissent actuellement les pays de
voisinage", a-t-il indiqué, réitérant  son appel
à "l’unité et à la solidarité du peuple
algérien afin de faire face aux défis auxquels
est exposé le pays".
Il a, en outre, salué les efforts déployés et les
"succès réalisés" par la diplomatie algéri-
enne dans le règlement pacifique des prob-
lèmes d’instabilité que traversent certains
pays, notamment la Libye, le Mali et la
Tunisie, affirmant que son parti adhère
"totalement" à cette "stratégie pacifiste".
L’orateur a, en outre, appelé les militants de

son parti, notamment  ceux des régions du
sud du pays, à "faire preuve de solidarité
avec l’Armée  nationale populaire (ANP)
pour protéger le pays contre toute menace
étrangère". Evoquant le développement
local, M. Adoul a soulevé plusieurs prob-
lèmes  auxquels sont confrontées les com-
munes de la wilaya de Bouira, incitant les
présidents des assemblées populaires com-
munales (APC) à "s’engager dans des  con-
sultations avec le parti de la victoire
nationale pour tenter d’y trouver  les solu-
tions idoines". "Notre parti est prêt à œuvrer
pour trouver les moyens nécessaires à  même
de booster le développement local", a-t-il
ajouté. L.B.

Mohamed Douibi.

IL DEVAIT AVOIR LIEU EN AVRIL PROCHAIN 

Pas de congrès pour l’opposition 
Le congrès de l’opposition n’aura finalement pas lieu au mois

d’avril comme cela a été prédit par les acteurs concernés.

RELATIONS ALGÉRO-TUNISIENNES 

Les positions 
solidaires de

l'Algérie saluées 
La ministre tunisienne du Tourisme et
de l'Artisanat, Selma Elloumi Rekik a
salué, hier, la solidarité de l'Algérie
avec la Tunisie  annonçant des facilités
prochaines en faveur des touristes
algériens. “La Tunisie salue les posi-
tions de solidarité de l'Algérie”, a indi-
qué  la responsable tunisienne dans
une déclaration à la presse algérienne
en marge  de la 13e édition du FSM
avant de rendre hommage à la partici-
pation de la délégation  algérienne à
cette manifestation mondiale. Elle a
fait état de nouvelles facilités en faveur
des touristes algériens qui seront
annoncées durant sa prochaine visite
en Algérie. “Les vols entre Alger et
Tunis seront intensifiés”, a-t-elle
ajouté, rappelant les “relations histori-
ques  unissant l'Algérie et la Tunisie”.
R. N.



PAR LAKHDARI BRAHIM 

LL e Conseil d'Etat organise jeudi prochain au siège  de la Cour
suprême une journée d'étude sur les contentieux fonciers, a-
t-on  appris, hier,  auprès de cette institution. 

La rencontre qui sera organisée sous le thème "Le contentieux
foncier  à la lumière de la Jurisprudence administrative" vise à
harmoniser la  jurisprudence et à examiner les développements
de la législation en matière  de contentieux fonciers, a indiqué la
présidente du Conseil d'Etat, Soumia Abdelsadok, dans une
déclaration à l'APS. La rencontre débattra également des con-
tentieux relatifs à l'immatriculation  foncière, l'enquête foncières
et la délivrances des titres de propriété.
Le certificat de possession et d'expropriation pour cause d'utilité
publique, la législation relative au foncier et la qualité des déci-
sions administratives,  figurent aussi à l'ordre du jour de cette
rencontre. Prennent part à cette journée d'étude, des magistrats,
des notaires et des présidents d'APC qui auront l'opportunité de

soumettre leurs préoccupations en matière de contentieux
fonciers. La rencontre permettra en outre aux participants de
débattre des contentieux judiciaires et des difficultés qui
empêchent l'application des textes juridiques  y afférents, a
précisé la présidente du Conseil de l'Etat.

I. A. 
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PAR ROSA CHAOUI

LL es Nations unies doivent assumer leur
responsabilité en obligeant "la partie
récalcitrante (le  Maroc)" à respecter

le processus de décolonisation au Sahara
occidental conformément à la légalité inter-
nationale, a indiqué vendredi le coordinateur
de la délégation  sahraouie avec la Minurso
(Mission des Nations unies pour l'organisa-
tion d'un référendum au Sahara occidental),
M'hamed Kheddad.
"Nous dire, aujourd'hui, qu'un appel télé-
phonique entre le secrétaire  général de
l'Onu et le roi du Maroc est plus important
que les résolutions du  Conseil de sécurité,
est scandaleux. Le Sahara occidental n'ac-
ceptera pas d'aller dans ce sens", a déclaré

M. Kheddad à l'occasion de la visite de l'en-
voyé personnel  du SG de l'Onu, Cristopher
Ross, dans les camps des réfugiés sahraouis.
Il a estimé que l'envoyé de Ban-Ki-moon
"œuvre dans le sens de la reprise  du proces-
sus des négociations" entre le Front Polisario
et le Maroc, qui devrait intervenir au mois de
mai prochain. Rappelant que le SG de l'Onu
avait réclamé en 2014 une "date butoir"
pour la reprise des négociations, le respons-
able sahraoui a soutenu que "les tergiversa-
tions ne peuvent pas continuer de la sorte",
estimant que le Maroc "bloque totalement le
processus des négociations". Il a, à ce pro-
pos, appelé l'Onu à "assumer ses respons-
abilités et à  ne pas accepter le fait accompli
imposé par le Maroc". S'agissant de la mis-

sion de Cristopher Ross, M. Kheddad a
indiqué que l'envoyé spécial onusien "con-
naît très bien la genèse du conflit" et qu'"il
est animé d'un sentiment de respect des réso-
lutions de l'Onu". "Malheureusement, ce
n'est pas lui seulement qui décide. Il y a le
secrétaire  général et le Conseil de sécurité",
a-t-il déploré. A quelques jours de la réunion
de Conseil de sécurité de l'Onu sur le Sahara
occidental, M. Kheddad a indiqué que les
Sahraouis attendent un "signal fort" de la
part de l'Onu pour "débloquer la situation".
"Il faut que le Conseil de sécurité assume
pleinement ses responsabilités et fixe des
délais pour le processus de négociations", a-
t-il insisté.

R. C. 

PAR INES AMROUDE 

CC et accroissement est imputé essen-
tiellement à une augmentation rela-
tivement importante du volume des

naissances vivantes qui a atteint 1,014
million en 2014. 
Quant au volume de mortalité dans le
pays, il a augmenté à 174.000 décès en
2014 dernière contre 168.000 décès en
2013. En 2014, la population algérienne a
connu un taux d'accroissement naturel de
plus de 2,15 % contre 2,07 % en 2013. 
Sur les quinze dernières années, la popu-
lation totale résidente a grimpé en passant
de 30,4 millions en 2000 à 39,5 millions
au 1er janvier 2015. De plus, l'augmenta-
tion de la population totale devra se pour-
suivre puisque l'ONS table sur une popu-
lation résidente totale de 40,4 millions au
1er janvier 2016. 
Avec ce volume d’accroissement tiré
essentiellement par le taux de la natalité,
les services de l’état civil ont enregistré,
en 2014, une moyenne de plus de 2.700
naissances/jour contre 2.600 naissances
en 2013. 

La répartition de ces naissances par sexe
donne un rapport de masculinité de 104
garçons pour 100 filles, constate l’ONS.
En outre, l’indice de fécondité a connu
une hausse en passant de 2,93 enfants par
femme en 2013 à 3,03 enfants en 2014. 
L’âge moyen à l’accouchement a été de
31,3 ans en 2014 contre 29,5 ans en 1990.
Par ailleurs, l'ONS relève un léger
fléchissement du nombre de mariages
avec 386.422 mariages contractés en 2014
contre 387.947 en 2013. 
A l’inverse, le volume des divorces a

continué sa tendance haussière avec
57.461 ruptures de mariages en 2013
(chiffres de 2014 non disponibles) contre
54.985 divorces en 2012 et près de 39.400
en 2000. 
Le volume de la population en âge
d’activité (15 à 59 ans) a poursuivi sa
baisse en passant de 64 % en 2013 à
63,6 % en 2014, ajoute la même source
soulignant que "la transition démo-
graphique enclenchée et associé" à la
transition épidémiologique sont à l’orig-
ine des modifications structurelles de la

pyramide des âges de la population.
Concernant la structure de la population
résidente en Algérie, une répartition par
sexe montre que les hommes représentent
50,62 % de la population contre 49,38 %
de femmes.  Par âge, la population âgée de
moins de cinq représentait, au 1er juillet
2014, une part de 11,6 % (11,4 % en 2013)
alors que celle âgée de moins de 15 ans
représentait 28,4 % (contre 28,1 %). 
De même, la part des personnes âgées de
60 ans et plus a continué aussi sa progres-
sion, passant de 8,3 % en 2013 à 8,5 % en
2014, pour un volume de 3,334 millions
de personnes. 

S’agissant des mortalités et des durées de
vie des personnes, le rapport de l’ONS
indique que le taux brut de mortalité est
passé de 4,39 % en 2013 à 4,44 % en 2014
tandis que l’espérance de vie est passée à
77,2 ans en 2014 contre 66,9 ans en 1990,
soit un gain de 10 ans et 3 mois. 
Aussi, le taux de mortalité infanto-
juvénile, qui exprime la probabilité pour
un nouveau-né de décéder avant d’attein-
dre l’âge de cinq ans, a régressé passant
de 26,1 % en 2013 à 25,6 % en 2014
(27,1 % pour les garçons et 23,9 % pour
les filles).

I. A.

DÉMOGRAPHIE ALGÉRIENNE

Nous sommes 40 millions  ! 

SAHARA OCCIDENTAL

Les Nations unies appelées à “assumer
leur responsabilité” 

JEUDI PROCHAIN À LA COUR SUPRÊME
Journée d'étude sur les contentieux fonciers 

SECOUSSE TELLURIQUE À AÏN-TAYA
Une secousse tellurique d'une magnitude de 3,6 degrés sur

l'échelle ouverte de Richter a été enregistrée samedi à 11h22
(heure locale) dans la wilaya d'Alger, a indiqué le Centre de
recherche en astronomie, astrophysique et géophysique
(CRAAG) dans un communiqué.
L'épicentre de la secousse a été localisé à 30 kilomètres au
nord-ouest de Aïn-Taya en mer, a précisé la même source.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
5 morts et 40 blessés

en deux jours 
Cinq personnes sont mortes et quarante
autres  ont été blessées dans plusieurs acci-
dents de la circulation routière, dont 8 mor-
tels, survenus à travers le pays durant la
période du 26 au 28 mars 2015, selon un
bilan rendu public samedi par les services de
la Protection civile. Le bilan le plus lourd a été
enregistré au niveau de la wilaya de Sétif,
avec 1 personne décédée et 5 blessées suite
a une collision entre un camion et un véhi-
cule léger, survenue sur l’autoroute Est-Ouest
à hauteur de la station-service Babor, com-
mune d’Aïn-Arnat, a précisé le communiqué.
Par ailleurs, les unités de la Protection civile
ont enregistré 3.712 interventions, répondant
aux appels de secours, suite, entre autres, à
des accidents de la circulation, accidents
domestiques, évacuation sanitaire et  extinc-
tion d’incendies. La même source a relevé
que les secours de la wilaya de Batna ont
lancé  une opération de recherche de 2
enfants emportées par les eaux de oued
Boulafrais en crue, dans la commune
d’Ouled-Fadel. Une première victime à été
repêchée décédée et évacuée vers la polycli-
nique de Taouzinet dans la wilaya de
Khenchela. Les opérations de recherche de la
deuxième victime se poursuivent par
les éléments de la Protection civile, indique le
communiqué.

CRUE DE OUED EL-GRINE
À OULED-FADEL 

Le corps d'un second
enfant retrouvé  

Le corps de l’enfant de 10 ans emporté,
dans l’après-midi  de vendredi, en même
temps qu’un adolescent de 14 ans, par
une crue de oued  El-Grine, à Ouled-Fadel
Batna, a été retrouvé samedi par les élé-
ments de la Protection civile après
d’intenses recherches, apprend-on de ce
corps constitué. L’enfant, entraîné par les
eaux du cours d’eau au moment où il ten-
tait de le traverser à gué, avait été pris
dans une crevasse, ce qui a rendu le travail
des plongeurs de la Protection civile parti-
culièrement difficile, a expliqué  la même
source. Le corps sans vie d'un premier
enfant, de la même famille que le premier,
avait été repêché vendredi en fin de
journée par des citoyens.

L'Algérie comptait 39,5 millions d'habitants au 1er janvier 2015
avec un volume de naissances vivantes qui a dépassé, pour la
première fois, le seuil d'un million, et une prévision d'une
population de plus de 40 millions d'habitants en début 2016,
selon l'Office des statistiques (ONS). 

14 millions d’Algériens en janvier 2015. 



PAR RIAD EL HADI

L ' Agence nationale de l'amélio-
ration et du développement du
logement (AADL) s'est dotée
de quatre nouvelles directions

générales adjointes et de six directions
régionales pour améliorer ses services,
notamment dans le cadre du programme de
630.000 logements dans la formule loca-
tion-vente. En application de la décision du
ministère de l'Habitat de l'Urbanisme et de
la Ville, publiée au Journal officiel, la
direction centrale de l'AADL comprend
désormais la direction générale adjointe de
la maîtrise d'ouvrage, la direction générale
adjointe de la souscription et de la com-
mercialisation, la direction générale
adjointe de la gestion immobilière et la
direction générale adjointe des finances et
de l'administration générale. Dans cette
nouvelle organisation visant la répartition
des tâches pour améliorer la rentabilité de
l'Agence, la direction générale adjointe de
la maîtrise d'ouvrage est chargée de statuer
sur les choix architecturaux, techniques et
d'aménagement, de déterminer les sources
de financement des programmes de loge-
ments, la mise à leur disposition des assi-
ettes foncières, procéder à leur lancement
effectif et la mise en place d'un système de
suivi des projets.
Cette structure est appelée également à
veiller sur la passation des marchés dans
les délais requis et devra situer les respon-

sabilités dans le cas de retards et mettre en
place un système de payement des situa-
tions permettant la prise en charge des
préoccupations des entreprises de réalisa-
tion et la réduction des retards dans le
lancement des projets. Pour sa part, la
direction générale adjointe de la souscrip-
tion et de la commercialisation chapeautera
le suivi de la souscription, le contrôle du
fichier des souscripteurs et veiller à son
assainissement pour s'assurer de la trans-
parence dans la distribution des logements.
La direction générale adjointe de la gestion
immobilière est chargée, quant à elle, d'or-
ganiser les procédures liées aux actes
notariaux et la mise en place d'un dispositif
adéquat pour la gestion du patrimoine et en
assurer le contrôle et de procéder à tout
contrôle inopiné pour s'assurer de la légal-
ité de son exploitation. Elle doit aussi con-
trôler l'activité de l'organisme de gestion du
parc immobilier par l'élaboration et la mise
en œuvre des règles d'entretien et de main-
tenance de ce parc, permettant de résoudre
les problèmes de sécurité, d'hygiènes et des
ascenseurs que connaissent actuellement
les cités AADL.
En plus de ces structures, il est mis à la dis-
position du directeur général de l'Agence
une direction de l'audit et du contrôle de
gestion chargée de déceler et corriger toute
anomalie relevée dans l'application des
normes et méthodes de gestion Il est égale-
ment procédé à l'installation de six direc-

tions régionales. Il s’agit de la direction
Alger-Est, Alger-Ouest, Oran, Constantine
, Annaba et Ouargla (Sud).
Les directions régionales disposent, dans la
limite de leurs attributions, de l'autonomie
financière en matière de maîtrise d'ou-
vrage, de gestion et de ressources
humaines et matérielles, de la gestion
immobilière, de la souscription et de com-
mercialisation.
Ces directions régionales sont chargées,
entre autres, d'établir les cahiers de
charges, les appels d'offres et d'assurer les
règlements des litiges et contentieux pou-
vant naître à l'occasion de l'exécution des
marchés. Le nouvel organigramme prévoit
également des directions de projets au
niveau de chaque wilaya pour coordonner
les missions de l'ensemble des intervenants
sur les chantiers (entreprises de réalisation,
bureaux d'études, laboratoires, contrôle
technique) et de contrôler les attachements
et les situations des travaux.
Par cette nouvelle organisation, le min-
istère vise à instaurer une nouvelle
dynamique de travail pour l'Agence,
encourageant la décentralisation, l'efficac-
ité au niveau locale et l'esprit d'initiative.
L'AADL s’est lancée dans un programme
de construction de 230.000 unités de loge-
ment de formule location-vente, tandis que
400.000 autres unités sont prévues dans le
prochain programme quinquennal, ce qui
la contraint à mettre en chantier plus de

105.000 unités par an durant les cinq
prochaines années. 

R. E.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

C ombien sont-elles à respecter le
code du travail en Algérie ? La
question reste relative selon l’in-
térêt et la taille des entreprises

étrangères qui ont pignon sur rue actuelle-
ment. Mais au-delà des enseignes bril-
lantes de ces groupes internationaux, les
Algériens qui y travaillent restent mitigés
sur le respect des lois sociales et de la
création de syndicats représentatifs. Du
côté, des groupes pétroliers qui y sont
implantés, certains se conforment à la lég-
islation alors que d’autres arrivent à con-
tourner les lois. Des cadres et de simples
travailleurs ont dénoncé ces derniers
temps via des témoignages sur la toile les
méfaits de certaines directions de ces
entreprises. Des cas d’arbitraire sont sig-
nalés dans des chantiers où des multina-
tionales préfèrent « faire durer des CDD à
des cadres » déplore un des ex-cadres
d’une entreprise pétrolière italienne. « On
nous propose un mois de salaire pour un
départ  volontaire, alors que c’est illégal
» dénonce un ex-cadre technique de ce
groupe. D’autres travailleurs surtout au
sud du pays regrettent que les directions
de ces entreprises fassent tout pour
empêcher l’avènement de syndicats qui
défendraient les intérêts des collectifs de
travailleurs sur place. « Il y a des menaces
sur des représentants de l’UGTA » affirme
un des travailleurs à Hassi R’Mel qui dit
avoir assisté à des menaces verbales de la
direction à ceux qui s’emploient à étoffer
les structures syndicales. Mais l’histoire
ne s’arrête pas là. Il y a ceux qui déplorent
que les contrats signés ne comportent

aucun avantage et les rémunérations sont
nettement inférieures par rapport aux
expatriés. De plus, les indemnités des
heures supplémentaires sont mal assurées
et les congés sont obtenus difficilement.
Bien entendu, d’autres multinationales se
sont dépêchées à la faveur de la règle
51/49 à se mettre à niveau et de mettre sur
pied une certaine parité dans les salaires.
Mais celles-là se comptent sur  le bout des
doigts. Pourtant à y voir de près, le code
du travail qui a été amendé et qui a com-
plété la loi du travail 90-10 a préservé des
acquis pour l’ensemble des salariés. Il
stipule, entre autres, que le CDD doit
rester une exception et que la décision de
licenciement doit obligatoirement être
précédée d’un entretien. Chose qui n’est
pas respectée, selon ces témoins. Le
respect de la législation du travail évolue
en dents de scie selon le niveau de con-
science des travailleurs et la nature des
activités. Cela dit, la loi reste valable pour
tous et devant ces faits, les pouvoirs
publics prévoient de durcir les sanctions
contre les employeurs étrangers qui ne
respecteraient  pas les dispositions légales
relatives aux conditions de travail. Des
amendes seront versées aux travailleurs
dont le licenciement abusif aurait  été
constaté par les tribunaux. Les salariés du
secteur public qui dépendent de contrats
de travail avec des partenaires étrangers
mentionnent que les conventions collec-
tives de branche signées en 2009 restent
u n

paravent juridique qui les protège
actuellement contre les abus des
employeurs multinationaux. Toutefois, le
secteur privé est en laisse et n’est pas
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ENTREPRISES ÉTRANGÈRES ET CODE DU TRAVAIL 

La face sombre des multinationales
Les grandes entreprises étrangères ou multinationales ne respectent pas le code de travail algérien. Pas de syndicats,

discriminations salariales et pressions pour faire durer les CDD. Le tableau est peu reluisant pour ces groupes
qui enfreignent les lois sociales en vigueur.

AFIN D’ASSURER UN MEILLEUR SERVICE 

Un nouvel organigramme pour l’AADL

RYTHME D'INFLATION
 ANNUEL ÉTABLI 

3,7 % en février
Le rythme d'inflation annuel s'est

établi à 3,7 % sur la période allant
entre mars 2014 et février 2015, com-
parativement  à la période mars 2013-
février 2014, a indiqué l'Office nation-
al des statiques  (ONS). Mais la crois-
sance des prix à la consommation en
février dernier a été plus importante
par rapport à février 2014 puisqu'elle
a atteint un taux de 5,6 %. Par ailleurs,
l'indice des prix à la consommation a
connu une hausse de près de 0,7 % en
février dernier par rapport à janvier
2015, selon la même source.
Cette tendance haussière enregistrée
en février dernier, qui est plus  impor-
tante que celle de janvier 2015 par
rapport à décembre 2014 laquelle
avait  été de +0,1 %, traduit des varia-
tions des prix selon les catégories de
produits. Les biens alimentaires ont
accusé une variation de +0,2 %
induite, essentiellement, par la
hausse des prix des produits alimen-
taires industriels. Quant aux prix des
produits manufacturés et des servic-
es, ils ont augmenté,  respectivement,
de 0,7 % et de 1,7 %. R. N.

Le code du travail doit être appliqué par toutes les entreprises.

Discrimination salariale, dites-vous ?
Selon différentes sources, les expatriés sont mieux rémunérés que les

Algériens. Les étrangers  perçoivent des salaires de leur pays d’origine en sus
des frais de déplacements. Mais les avis restent partagés sur cette question. Les
juristes font référence à la loi relative au travail de 1990 en expliquant que les
entreprises définissent par elles-mêmes le système de  classification et le niveau
de rémunération de leurs salariés. Mais il faut reconnaître tout de même que les
entreprises étrangères échappent à la législation algérienne en vigueur en se
basant uniquement sur le SNMG en y ajoutant, selon le poste occupé, quelques
maigres sommes pour se faire passer comme une entreprise qui respecte le sys-
tème de rémunération actuel. D’aucuns considèrent simplement que les salariés
algériens sauf les postes directionnels sont lésés. Dès lors les personnes
recrutées par ces multinationales ne s’estiment pas gagnants même si ces
grands groupes ont le prestige de leurs logos ou de leurs marques.  F. A.
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PAR AMAR AOUIMER

D e nouveaux investissements sont
prévus sur le train à bandes en
2015, affirme l'Observatoire
économique euroméditerranéen

basé à Marseille.
"En 2014, la production de notre unité de
Fos-sur-Mer est revenue au niveau de
2006, avec 3,914 millions de tonnes",
indique Joao Felix da Silva, directeur
d'ArcelorMittal Méditerranée qui compte
deux sites : un à Fos-sur-Mer, près de
Marseille, et un second à Saint-Chély
d'Apcher (Lozère), souligne cette source.
Elle ajoute que "l'unité est capable de pro-
duire 189 nuances d'acier dont 30 %
d'une très haute technicité. Elle intervient
pour 510 clients, mais le marché français
ne compte que pour 10 % dans son activ-
ité".
En 2014, le total des expéditions s'est
élevé à 3,865 millions de tonnes. 68 %
l'ont été par mer contre 26 % par voie fer-
rée, 5 % par la route, 1 % par le fleuve. La
Méditerranée concentre plus des trois-
quarts des livraisons d'acier opérées par
l'usine provençale : Italie (25 %), Espagne
(24 %), Turquie (24 %), Maghreb (4 %) et

Grèce (3 %). Les Etats-Unis ont représen-
té 3 % des expéditions, constate
l'Observatoire.
Les experts de l'Observatoire indiquent
que "l'industrie constitue le débouché de
près de deux millions de tonnes. Environ
960 000 tonnes concernent le secteur
automobile. Visant en 2015 une produc-
tion supérieure à 4 millions de tonnes et
se fixant le cap des 5 millions de tonnes à
l'horizon 2020, si les conditions de
marché le permettent, ArcelorMittal
prévoit d'investir cette année 40 millions
d'euros, principalement sur la cokerie et
le train à bandes et dans la réduction de
ses impacts environnementaux". La direc-
tion annonce également 253 embauches
en contrat à durée indéterminée pour
poursuivre le renouvellement de son
effectif. Elle emploie 2.500 salariés mais
4.000 personnes interviennent sur le site,
en comptant la sous-traitance.
Avec cette stratégie de production orien-
tée vers une croissance continue et
durable, ainsi que l'atteinte des objectifs
en améliorant les performances tout en
respectant les règles concernant la protec-
tion de l'environnement, Arcelormittal
Méditerranée compte maximiser ses
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Vers une croissance durable
La Méditerranée concentre plus des 3/4 des livraisons d'acier opérées par l'usine provençale : Italie (25 %), Espagne (24 %),

Turquie (24 %), Maghreb (4 %) et Grèce (3 %). Les Etats-Unis ont représenté 3 % des expéditions.

LA CROISSANCE DU PIB AUX USA

Ralentissement 
au 4e trimestre 2014 

PAR RIAD EL HADI

L a croissance économique s'est
essoufflée aux Etats-Unis au qua-
trième trimestre 2014, la moindre
reconstitution des stocks et le

ralentissement des investissements des
entreprises ayant constitué des freins à
l'activité, seulement partiellement desser-
rés par la vigueur des dépenses des
ménages.
Le produit intérieur brut (PIB) a progressé
de 2,2 % en rythme annualisé, chiffre con-
forme à l'estimation donnée le mois
dernier, a annoncé vendredi le départe-
ment du Commerce. La croissance avait
été de 5 % au troisième trimestre. 
Les économistes interrogés par Reuters

s'attendaient à une révision à la hausse, à
2,4 %.
L'administration américaine a aussi fait
état d'une baisse de 1,6 % des bénéfices
après impôt des entreprises, soit le recul le
plus prononcé depuis le premier trimestre
2011, les profits des grandes entreprises
étant grevés par le dollar fort. Les béné-
fices réalisés à l'étranger ont ainsi dimin-
ué de 36,1 milliards de dollars alors qu'ils
avaient progressé de 16,5 milliards au
troisième trimestre.
Sur l'ensemble de 2014, les bénéfices
après impôt ont reculé de 8,3 %, la plus
forte baisse annuelle depuis 2008.  
Un ralentissement prolongé de la crois-
sance conjugué à une faible inflation
pourrait inciter la Réserve fédérale à

retarder le relèvement de ses taux d'in-
térêt. Elle maintient ses taux directeurs à
un niveau proche de zéro depuis décem-
bre 2008.  
Les responsables de la Fed ont abaissé la
semaine dernière leurs prévisions de
croissance pour les trois années allant de
2015 à 2017. 
Le rythme modéré de la croissance sem-
ble s'être prolongé durant le premier
trimestre 2015. L'activité au cours des
deux premiers mois a notamment été
ralentie par la vigueur du dollar, la
morosité économique persistante en
Europe et en Asie, la rigueur de l'hiver aux
Etats-Unis et le conflit social, désormais
réglé, dans les ports de la côte Ouest.

R. E.

BANQUE CENTRALE AMÉRICAINE (FED)

Vers la hausse des taux
drecteurs en 2015

L a banque centrale américaine (Fed)
"pense sérieusement" relever ses
taux directeurs cette année pour la
première fois depuis la crise finan-

cière, même si cette hausse pourrait
"légèrement" freiner la reprise, a déclaré sa
présidente Janet Yellen vendredi.
La Fed "pense désormais sérieusement
commencer dans le courant de l'année à
réduire la politique monétaire exception-
nellement accommodante actuellement en
place", a-t-elle indiqué dans un discours à
San Francisco tout en se gardant de donner
un calendrier précis.
A la mi-mars, son comité de politique
monétaire (FOMC) avait abandonné son
engagement de se montrer "patient" avant

de relever ses taux, maintenus proches de
zéro depuis fin 2008 pour soutenir l'activ-
ité.
Mme Yellen avait alors assuré qu'une
hausse pourrait intervenir à tout moment
après la prochaine réunion du FOMC
d'avril en affirmant que la Fed ne se montr-
erait pas "impatiente".
"Le bon moment n'est pas encore arrivé",
a-t-elle redit vendredi.
La nuance introduite vendredi par la
dirigeante marque toutefois une étape sup-
plémentaire vers une normalisation moné-
taire aux Etats-Unis, guettée avec fébrilité
par les marchés qui redoutent la fin de la
période de "l'argent pas cher".
Mme Yellen a toutefois insisté sur certains

risques liés à un relèvement des taux,
qu'elle veut conditionner à une poursuite
de l'embellie économique aux Etats-Unis.
Évoquant la décrue du taux de chômage
américain, tombé à 5,5 %, la dirigeante a
indiqué qu'une hausse des taux "pourrait
légèrement ralentir le rythme de l'amélio-
ration" du marché de l'emploi.
Mme Yellen a également reconnu que la
hausse progressive des taux qu'elle
appelle de ses voeux n'était pas sans
risques.
"Une action trop prudente pourrait avoir
des conséquences indésirables sur la sta-
bilité financière" en encourageant des
prises de risques inconsidérées sur les
marchés, a-t-elle ajouté.

ÉCONOMIE
BRÉSILIENNE

La récession en
vue en 2015

L'économie brésilienne a enregis-
tré en 2014 une croissance de 0,1
%, sa plus mauvaise performance
depuis 2009, et la faiblesse de l'in-
vestissement, l'inflation élevée et
la montée du chômage augurent
d'une récession douloureuse cette
année.
Le chiffre officiel publié vendredi
est légèrement meilleur qu'at-
tendu, ce qui s'explique principa-
lement par une hausse de 1,3 %
des dépenses publiques. Pour
2015, les économistes prévoient
en moyenne une contraction de
0,8 %, ce qui marquerait la pire
crise économique du pays depuis
un quart de siècle.
Le marché s'attend entre autres à
une nouvelle forte baisse des
investissements des entreprises,
déjà en recul de 4,4 % l'an dernier,
plombés entre autres par les diffi-
cultés du géant pétrolier public
Petrobras, déstabilisé par un scan-
dale de corruption qui rejaillit sur
nombre de ses sous-traitants et
fournisseurs.
La consommation des ménages,
moteur de la croissance au cours
des années précédentes, a aug-
menté de 0,9 % en 2014, un chiffre
qui marque un net ralentissement
après la hausse de
2,9 % de 2013.
Le ministre des Finances,
Joaquim Levy, réaffirme réguliè-
rement qu'une politique d'austé-
rité nécessite "du courage" mais
qu'elle permettra au Brésil de
renouer avec la croissance en
2016.
Sur le seul quatrième trimestre,
le PIB brésilien a crû de 0,3 %,
alors que le consensus donnait
+0,2 %. Par rapport au qua-
trième trimestre 2013, il a aug-
menté de 0,1 %.

R. E.
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TIZI-OUZOU, MÉTIERS DE L’ARTISANAT

Création de trois pôles 
de formation

Les nouveaux pôles
constitueront des espaces
d’apprentissage, de
rencontres et de promotion,
par le biais de la formation,
des métiers liés à l’artisanat
traditionnel dans la wilaya de
Tizi-Ouzou.

D ans la wilaya de Tizi-Ouzou, trois
pôles de formation profession-
nelle dédiés exclusivement aux

métiers de l’artisanat seront créés dans les
communes de Maâtkas,

Ath Yenni et Aït Yahia, a indiqué de la
Direction locale de l’Enseignement et de
la formation professionnels (DEFP).

Selon un communiqué diffusé par la
DEFP, ces pôles, dont la création a été
adoptée fin décembre par la Commission
de wilaya de partenariat, constitueront des
espaces d’apprentissage, de rencontre et
de promotion, par le biais de la formation,
des métiers liés à l’artisanat traditionnel
dans la wilaya de Tizi-Ouzou.

Ils répondent également au souci de
préservation de ces métiers ancestraux, a
indiqué l’APS, précisant que le choix de
la formation qui sera assurée dans chacun
de ses pôles a été fait en fonction du méti-
er existant dans les localités concernées. 

C'est ainsi que celui de Maatkas sera
réservé à la poterie traditionnelle, celui
d’Ath Yenni au bijou kabyle et le pôle
d’Ath Hicham, chef-lieu de la commune
d’Ath Yahia, au tissage.

Dans cette optique, "le CFPA d’Ath
Yenni, qui prendra le relais de la maison
locale de l’artisanat, qui a formé des arti-

sans jusqu’au 1993, aura pour mission
d’offrir à une large frange de la popula-
tion, l’opportunité de s’initier à ce métier,
et contribuer ainsi, à la préservation de la
profession", a souligné la même direction
à l’APS. 

Il proposera des formations dans les
métiers de la bijouterie traditionnelle, de
la bijouterie-joaillerie-orfèvrerie et dans
la Bijouterie-orfèvrerie. Disposant déjà
des équipements nécessaires pour la for-
mation aux métiers de la poterie, le CFPA
de Maâtkas proposera aux stagiaires trois
spécialités qui sont la céramique/option
poterie, la poterie traditionnelle et la
poterie/option décoration, a affirmé
l’APS. Quant à l’annexe d’Ath Hicham,
un village qui compte une école du tissage
construite en 1892 et qui est la plus anci-

enne école de jeunes filles en Kabylie, et
celle d’Ouaghzene, qui sont rattachées au
CFPA de Ain El Hammam, assureront des
formations dans le tissage ras, qui est spé-
cifique à la Kabylie, le tapis et le tissage
traditionnel.Outre la formation,  

Ces trois nouveaux pôles auront, outre
la formation, pour principales missions
l’organisation de rencontres de sensibili-
sation au profit des diplômés et artisans de
ces localités, et de campagnes de vulgari-
sation et de sensibilisation sur la nécessité
de préserver ces métiers de l’artisanat tra-
ditionnel, ainsi que d’assurer la vente des
objets réalisés par les apprenants dans le
cadre de la formation.

APS

M’SILA, RÉSEAU DE GAZ NATUREL

1.745 foyers raccordés à Maâdid
U n projet portant sur le raccorde-

ment au gaz naturel de 1.745 foy-
ers du village de Zitoune, une

localité de 10.000 habitants située dans la
commune de Maâdhid (M’sila), vient
d’être lancé, a annoncé l’Assemblée pop-
ulaire communale (APC).

Cette opération "très attendue" permet-
tra de mettre fin au calvaire de centaines

de familles confrontées depuis plusieurs
années aux corvées liées à la recherche de
bonbonnes de butane en période hiver-
nale, dans ce village situé dans une région
montagneuse connue par son climat très
froid, a précisé la même source.

Ce projet portant sur la réalisation d’un
réseau de distribution et de transport long
de 78 km, confié à deux entreprises de

réalisation spécialisées, sera réceptionné
"au cours de l’année prochaine", a-t-on
affirmé à l’APC de Maâdhid.

Une enveloppe de 486 millions de
dinars, puisée des programmes sectoriels
décentralisés (PSD), a été mobilisée pour
la réalisation de cette opération, ont
indiqué, de leur côté, les services de la
Direction de l’énergie                   APS

MEDEA, FILIÈRE AVICOLE

La production doublée
ces cinq dernières années

L a filière avicole a doublé sa pro-
duction, ces cinq dernières années
dans la wilaya de Médéa, passant

de 50.000 quintaux en 2009 à 185.000
quintaux en 2011 pour  atteindre les
205.000 quintaux durant la saison agricole
2013-2014, selon la Direction des servic-
es agricoles (DSA).

La production de poulet de chair a
atteint, au titre de la présente saison agri-
cole, 161 509 quintaux, alors que la pro-
duction issue des fermes d’élevage de din-
des se situe à environ 41.500 quintaux, a
indiqué la même direction.

En matière de production d’oeufs, la

même source a signalé l’enregistrement
d’un  volume dépassant le cap des 140
millions d’unités, durant la période con-
sidérée, soit une hausse de l’ordre de 18%
par rapport à la production obtenue en
2012, qui était de 115 millions œufs.

Ces performances, obtenues grâce aux
mesures de soutien et d’aide à la filière,
initiées par les pouvoirs publics, ont per-
mis à la wilaya de se hisser dans le classe-
ment des régions productrices de viande
blanche, en se positionnant à la 5e place, à
l’échelle nationale, derrière respective-
ment les wilaya de Batna, Bouira,
Tlemcen et Setif, a-t-on indiqué à la DSA,

soulignant que l’objectif fixé, pour les
prochaines années, est de maintenir ce
rythme de croissance.

Le cheptel avicole actuellement en pro-
duction est estimé à plus de 8 millions de
sujets, destinés à la production de poulet
de chair, auxquels il faudra ajouter
340.000 dindes et environ 713.000 poules
pondeuses, réparties entre pas moins de
3.000 unités d’élevages et de production,
concentrées essentiellement dans les
zones est et nord-est de la wilaya, telles
que Beni-Slimane, Sidi-Naâmane, Guelb
el-Kebir, El-Azzizia et Tablat.

APS

AIN-DEFLA
Récolte de

pomme de terre 
d'arrière-saison

La production de la pomme de
terre d’arrière-saison dans la
wilaya de Aïn Defla devrait attein-
dre 3 millions quintaux au titre de
la saison agricole 2014-2015, soit
à peu près la même production
réalisée l'année dernière, a indiqué
le directeur de la chambre d’agri-
culture de la wilaya.

Plus de 10.000 hectares ont été
consacrés à cette spéculation, a
observé, à cet égard, El-Hadj
Djaâlali en marge d'un atelier
national sur cette filière, en faisant
état d’un rendement à l’hectare
compris entre 200 et 300 qx.

Le début de l’opération de
récolte de la pomme de terre d’ar-
rière-saison dans la wilaya a influé
sur les prix.

M. Djaâlali a, toutefois, fait état
du problème du manque de main-
d’œuvre pour la récolte de la
pomme de terre, signalant que les
vacances scolaires d’hiver sont
arrivées à point nommé, car "beau-
coup d’élèves (notamment des
zones enclavées) prennent part à
l’opération d’arrachage", a-t-il
signalé.

Wilaya à vocation agricole par
excellence, Aïn Defla assure
quelque 30% des besoins du pays
en pomme de terre. 

BLIDA
Chambre 

de commerce 
et d’industrie

Le président de la Chambre du
commerce et de l’industrie (CCI)
de Blida, Riadh Amour, a invité,
récemment, les opérateurs
économiques autrichiens à investir
dans la région, au vu de ses poten-
tialités et de ses perspectives de
développement.

L’appel a été lancé au cours d’un
entretien qui a réuni, le 17 décem-
bre en cours, les représentants de
la CCI de Blida et une délégation
d’hommes d’affaires autrichiens
conduite par le conseiller commer-
cial de l’ambassade d’Autriche en
Algérie, Markus Hass, a-t-on
indiqué dans un communiqué de la
CCI. Lors de cette rencontre, M.
Amour a insisté sur l’importance
de "promouvoir et d’intensifier les
opportunités d’investissement et
d’échanges économiques entre les
deux pays, notamment au niveau
de la région de Blida qui
représente un pôle industriel
important avec des perspectives
réelles de développement", a ajouté
la même source. De son côté, la
partie autrichienne a proposé un
projet de formation au profit des
ingénieurs de la CCI de Blida qui
serait assurée par leurs experts,
avec une visite éventuelle d'opéra-
teurs économiques de cette région
en Autriche.

APS
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ORAN, MÉGA-STATION DE DESSALEMENT D’EL-MACTAÂ

Production de 268.000 m3/j
d’eau potable 

La station produit une
quantité de 430.000 m3/j
d’eau potable et, à partir
de janvier 2017, sa
production atteindra les
500.000 m3/j, soit sa pleine
capacité, ceci pour fournir
Oran et des wilayas
limitrophes.

L a méga-station de dessalement
d’eau de mer d’El-Mactaâ, la plus
grande du monde, produit

quelque 268.000 mètres cubes d’eau
potable par jour, a indiqué à l’APS le
Président-directeur général de la société
Tahlyat Miyah Mactaâ (TMM), Madjid
Bekkouche.

Cette production, de l’ordre de 268.000
mètres cubes par jour, sera commercial-

isée à l’Algérienne des eaux (ADE), le
distributeur, qui achète ainsi toute la quan-
tité produite.  

Selon Madjid Bekkouche, à compter de
janvier 2016, la station devra produire une
quantité de 430.000 m3/J d’eau potable et,
à partir de janvier 2017, sa production
atteindra les  500.000 m3/j, soit sa pleine
capacité, ceci pour fournir Oran et des
wilayas limitrophes, en l’occurrence
Mostaganem, Relizane, Mascara et Tiaret.

Inaugurée le 10 novembre dernier par le
Premier ministre, Abdelmalek Sellal, la
station d'El-Mactaâ utilise le système de
l’osmose inverse, qui reste le système le
plus économique existant dans cette
industrie, selon l'APS qui ajoute qu'en
outre, la particularité de cette usine est
qu’elle utilise un autre système pour la fil-
tration d’eau de mer par l’utilisation de
membranes (technologie japonaise).

Pour rappel, le projet, qui a coûté 491
millions de dollars, est géré par Tahlyat
Myah Maqtaâ, qui est une société détenue
à 43 % par Algerian energy company

(AEC), à 10 % par l’Algérienne des eaux
(ADE) et à 47 % par Menaspring Pte Ltd
(Singapour).

En août dernier, lors d’une visite
effectuée à Oran, le ministre des
Ressources en eau, Hocine Necib, avait
affirmé que l'Algérie a capitalisé une
expérience de leader mondial en matière
de dessalement de l'eau de mer. Selon
l'APS, "l'investissement dans la mobilisa-

tion des eaux dites non conventionnelles a

permis à l'Algérie de gagner une position

de leader, et cela pas seulement en

Afrique mais à l'échelle planétaire", a
déclaré le ministre, ajoutant que "la

stratégie nationale continuera d'être axée

sur la consolidation des investissements

pour la mobilisation et la diversification

des ressources hydriques". 

APS

L es participants aux travaux d’un
séminaire national sur les biblio-
thèques publiques, organisé par la

bibliothèque Malek-Bennabi d’Oum-El
Bouaghi, ont mis l’accent sur "l’impor-
tance d’améliorer le service public" dans
ces structures.

Les intervenants, chercheurs et biblio-
thécaires, se sont penchés sur la réalité
des bibliothèques publiques en Algérie
pour souligner toute l’importance de "la
mise à niveau de ces établissements en les
dotant d’instruments de gestion parmi les
plus avancés", et de "l’amélioration des
rapports avec les lecteurs".

Une intervenante d'Annaba, mettant

l’accent sur les avancées constatées de par
le monde en matière de gestion des biblio-
thèques, a considéré que la bibliothèque
est un "instrument destiné à investir l’in-
formation, pour récolter le savoir-faire, la
compétence et la créativité des jeunes
générations".

La technologie constitue aujourd’hui la
pierre angulaire du progrès social et de la
compétitivité, de ce fait, les bibliothèques
ne sont pas un luxe, ne s’arrêtent pas aux
loisirs, mais nourrissent les efforts indi-
viduels et collectifs de perfectionnement,
de formation et de recherche, a-t-elle
poursuivi. Une autre communication, por-
tant sur "les bibliothèques nationales et

les sites électroniques", a été axée sur le
facteur temps et la rapidité dans l’accès
aux sources documentaires et à l’informa-
tion recherchée par les scientifiques et les
opérateurs dans tous les domaines de con-
naissance. 

L'orateur a remarqué que les biblio-
thèques performantes ont "su améliorer
leurs services grâce à la stimulation que
constitue l’essor de la technologie con-
temporaine et la numérisation".

Les débats, souvent passionnés, ont
notamment porté sur la relation entre
l’internet et les bibliothèques.

APS

TAMANRASSET
Convention pour 
la promotion de

l’aquaculture 
à In-Salah

Une convention visant la promotion
de l’aquaculture a été signée, fin
décembre, à In-Salah, dans la wilaya
de Tamanrasset, entre la chambre d’a-
griculture (CA) de la wilaya et la
chambre régionale de la pêche et
d’aquaculture (CRPA) d'Ouargla, ont
indiqué des responsables. Cette con-
vention, dont la cérémonie de signa-
ture a eu lieu au périmètre agricole
Tianerkouk, banlieue de la ville d’In-
Salah, en présence des autorités
locales, s’assigne comme objectifs la
promotion des activités aquacoles dans
la région à la faveur de la coordination
entre les deux instances, le soutien des
fellahs en aquaculture d’eau douce, et
leur accompagnement technique, a
précisé le président de la CA de
Tamanrasset, Mohamed Bamhamed.
Le président de la CRPA, Omar
Chekhar, a, de son côté fait part de
l’ensemencement, au niveau des
bassins d’irrigation des périmètres
agricoles d’In-Salah, des alevins des
espèces aquatiques du Tilapia du Nil,
poisson-chat et de la carpe.Il a ajouté
que d’autres opérations similaires
seront lancées en vertu de cette con-
vention, en plus de l’accompagnement
des nouveaux aquaculteurs, et l’organ-
isation en leur direction de sessions de
formation. La cérémonie a permis aux
assistants de savourer les premiers
fruits d’ensemencent et de primer cer-
tains fellahs qui ont opté pour les
activités aquacoles dans cette région
saharienne.

ANNABA
Prévisions

de production
d’agrumes en hausse
La production d’agrumes de la wilaya
d’Annaba devrait atteindre, au terme
de l’actuelle saison agricole, les
60.000 quintaux, soit une hausse de
2.000 quintaux par rapport à la récolte
de 2013, selon la Direction des servic-
es agricoles (DSA). La perspective
d’une bonne récolte semble avoir eu
de l’effet sur les commerçants spécial-
isés au vu de la tendance baissière des
prix des agrumes, l’orange "Thomson"
étant cédée sur les marchés de cette
wilaya entre 60 et 80 DA le kg après
avoir flirté avec les 150 DA, il y a
juste quelques jours. La régénération
des vergers et le développement des
systèmes d’irrigation, à la faveur,
notamment, du soutien public ont
favorisé, avec les actions de vulgarisa-
tion et l’accompagnement technique,
l’accroissement de la production, selon
les responsables de la DSA. Les verg-
ers agrumicoles occupent, dans la
wilaya d’Annaba, une superficie d’un
peu plus de 500 hectares répartis à tra-
vers les communes d’El-Bouni, d’El-
Hadjar, de Cheurfa et d’Aïn-Berda. Le
programme de développement de cette
filière arboricole prévoit de porter la
superficie consacrée aux agrumes à
1.000 hectares d’ici à 2019, a encore
affirmé la DSA. APS

OUM-EL-BOUAGHI, BIBLIOTHÈQUES PUBLIQUES

Plaidoyer pour améliorer 
le service public



L es rebelles Houthis ont pris depuis
septembre plusieurs régions du
Yémen, dont la capitale Sanaa, et
avançaient ces derniers jours vers

Aden, menaçant directement le président
Abd Rabbo Mansour Hadi, qui s'était
réfugié dans cette grande ville du Sud
après avoir fui Sanaa (Nord).
Les Etats-Unis et d'autres pays occiden-
taux ainsi que la plupart des pays arabes
ont serré les rangs derrière l'Arabie saou-
dite et réaffirmé leur soutien à M. Hadi,
arrivé jeudi à Ryad puis vendredi en
Egypte pour le sommet arabe qui s'ouvre
samedi à Charm el-Cheikh.
L'Unesco a appelé les parties au conflit à
éviter de prendre pour cible le patrimoine
culturel "inestimable" du Yémen, anci-
enne Arabia Felix (Arabie heureuse), qui
regorge de trésors architecturaux, dont
trois sites figurant sur la liste du patri-

moine mondial de l'humanité. Avant
l'aube vendredi, des raids de la coalition
arabe ont visé des positions de la rébellion
dans la région d'Arhab, au nord de Sanaa,
tuant 12 civils, selon des responsables du
ministère de la Santé contrôlé par les
Houthis.
Depuis le début jeudi de l'opération
"Tempête décisive", 39 civils ont péri dans
les frappes, selon ces responsables. Ce
bilan n'a pu être confirmé de source
indépendante.
Trois autres frappes ont touché vendredi
matin le complexe présidentiel, aux mains
des rebelles au sud de Sanaa, ont indiqué
des témoins. Des avions ont aussi bom-
bardé une base militaire contrôlée par les
Houthis dans la province d'Amrane, au
nord de la capitale, ainsi que des dépôts
d'armes dans le fief des rebelles à Saada
(Nord), selon des résidants.

Une nuit d'horreur

A Sanaa, la population a peur. "Nous
avons passé une nuit d'horreur et d'hys-
térie", raconte Mohammed al-Jabahi, 32
ans, en rapportant les survols incessants et
les tirs de DCA. Jeudi soir, les raids
aériens avaient visé une base à l'entrée
ouest de la capitale, ont indiqué des
témoins.
Un porte-parole de la coalition —qui
comprend notamment cinq pays du
Golfe— avait affirmé, jeudi, que les
frappes se prolongeraient jusqu'à ce que
les "objectifs" soient atteints, écartant une
offensive terrestre dans l'immédiat.
Sur le terrain, les rebelles chiites se heur-
tent également aux tribus sunnites dans
leur progression vers le sud. Au moins 21
Houthis ont été tués vendredi quand leurs
véhicules ont été pris sous un feu nourri à
Al-Waht, zone tribale à 15 km au nord
d'Aden, selon un responsable local.
A Aden, les rebelles chiites étaient
engagés vendredi dans des accrochages
avec des membres de "Comités popu-
laires" anti-Houthis, selon des sources
concordantes. Et au moins huit personnes

ont été tuées dans des affrontements dans
l'enceinte de l'aéroport d'Aden.
L'ex-président yéménite Ali Abdallah
Saleh, qui s'est rallié à la rébellion chiite
des Houthis, a appelé à un cessez-le-feu et
a proposé de tenir aux Emirats arabes unis
un dialogue entre les protagonistes
yéménites.
L'intervention militaire de la coalition
arabe a été condamnée jeudi par le chef
des rebelles, Abdel Malek al-Houthi, qui a
dénoncé une "invasion" et averti que les
"Yéménites n'allaient pas rester sans réa-

gir".
L'Iran a mis en garde contre une propaga-
tion du conflit, son président Hassan
Rohani dénonçant une "agression" contre
le Yémen.
"Les Iraniens sont ceux qui s'ingèrent
dans les affaires des pays arabes, que ce
soit au Liban, en Syrie, en Irak, et au
Yémen, ce que nous ne pouvons pas tolér-
er", a rétorqué l'ambassadeur saoudien à
Washington, Adel al-Jubeir, sur la chaîne
américaine Fox News

R. I./Agence
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L'Arabie saoudite bombarde
les Houtis

Les raids de la coalition arabe menée par Ryad se sont étendus vendredi contre les positions rebelles chiites au Yémen, l'Arabie
saoudite affirmant vouloir faire face à une "agression" iranienne.

La France a annoncé, vendredi, qu'elle
allait tenter à nouveau de faire adopter à
l'Onu une résolution fixant les contours
d'un accord entre Israël et les Palestiniens,
malgré l'opposition d'Israël et les réti-
cences des Etats-Unis.
Paris va entamer des discussions à ce sujet
avec ses partenaires "dans les prochains
jours", a indiqué le ministre français des
Affaires étrangères Laurent Fabius à des
journalistes à New York.
Outre les autres membres permanents du
Conseil (Etats-Unis, Royaume-Uni,
Russie, Chine), Paris veut consulter aussi
Israéliens et Palestiniens et des pays de la
région.
"Sur la base de ces contacts, nous pren-
drons une décision avec nos partenaires",
a précisé M. Fabius. Il a ensuite évoqué
devant la presse "une proposition de réso-

lution à l'Onu dans les prochaines
semaines".
"Les deux parties (Israël et les
Palestiniens) doivent évidemment dis-
cuter mais cette discussion doit être
soutenue par un effort international, c'est
ce que nous avons proposé et c'est ce que
nous proposerons", a expliqué M. Fabius.
La France avait proposé en décembre un
texte rappelant les "paramètres interna-
tionaux" d'un possible règlement israélo-
palestinien, en particulier la "solution à
deux Etats", c'est-à-dire la création d'un
Etat palestinien.
Washington a toujours privilégié des
négociations directes israélo-palestini-
ennes et a toujours refusé que l'Onu force
la main à Israël. Des diplomates
européens soupçonnent aussi Washington
de vouloir garder le haute main sur ce

dossier, quitte à faire capoter toute autre
initiative. Depuis l'échec de décembre, il
n'y avait plus de discussion sérieuse à
l'Onu sur une éventuelle résolution, les
Palestiniens se concentrant sur leurs
démarches pour faire condamner Israël
par la Cour pénale internationale.
Les Etats-Unis ont alors averti la semaine
dernière qu'ils allaient réévaluer leur posi-
tion vis-à-vis d'Israël à l'Onu, où ils lui
apportent traditionnellement un soutien
indéfectible. Mais il reste à savoir s'ils
mettront leur menace à exécution ou s'il
s'agit d'un simple moyen de pression
avant la formation du nouveau gouverne-
ment Netanyahu.

R. I./Agence

PALESTINE 

Paris reprend la main
à l'Onu avec un projet de résolution

LUTTE ANTI-TERRORISTE
Des armes

françaises pour
la Tunisie

La France souhaiterait que les Émi-
rats financent l'acquisition de maté-
riels destinés à Tunis, dans le but de
renforcer l'appareil sécuritaire du
pays menacé par le terrorisme.
Dans la perspective de la visite en
France du président Béji Caïd
Essebsi, les 7 et 8 avril, plusieurs
réunions ont eu lieu ces dernières
semaines à Paris entre responsables
tunisiens et français, mais aussi
émiriens. Objectif de ces discrets
conclaves : élaborer un montage à
trois pour permettre à Tunis d'ache-
ter des armes et des équipements
français financés par les Émirats
arabes unis, afin de renforcer l'ap-
pareil sécuritaire de la jeune démo-
cratie tunisienne menacée par le ter-
rorisme. Un peu sur le modèle de ce
que Paris a réalisé avec l'Arabie
saoudite au profit de l'armée liba-
naise, mais en moins important : ici
on parle d'une shopping list de
quelques centaines de millions
d'euros.
L'attentat contre le Musée du Bardo
le 18 mars, qui a coûté la vie à vingt
et un touristes étrangers, a montré
les failles de l'appareil sécuritaire
tunisien. Le jour-même de cet atten-
tat, le ministre tunisien des Affaires
étrangères, Taïeb Baccouche, discu-
tait à Paris de ce partenariat avec les
Français et les Émiriens.
“L'armée tunisienne, sur laquelle
s'appuie le président Essebsi pour
contrer le péril djihadiste, a de gros
besoins, souligne un militaire fran-
çais. Elle veut des fusils d'assaut,
des radars, des capteurs, des jumel-
les de vision nocturne, des petits
bateaux, etc.” Entre Paris-Tunis et
Abu Dhabi, les contacts n'en sont
qu'au stade exploratoire. Cheikh
Mohammed, des Émirats, tient à
aider le président Essebsi, constate
un diplomate, mais les Émiriens
sont sceptiques sur la capacité de
Tunis à gérer l'affaire.

Agence
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Algérie Télécom, création d’un
centre d’appel dans chaque wilaya

Les centres d’appels du groupe Algérie Télécom connaissent des problèmes de saturation ces derniers mois et les clients
n'arrivent plus à joindre facilement ce service. 

E n effet, les trois centres d'appels
d'AT, dont la mission est de
traiter notamment les appels
entrants relatifs aux renseigne-

ments ou réclamations, sont difficilement
accessibles, d’où la nécessité de les ren-
forcer à la faveur d'une nouvelle
stratégie. Dans ce cadre, l’opérateur his-
torique annonce sa volonté de doter
chaque wilaya de ce type de prestation
visant à l'amélioration de la qualité de
service. Les trois actuels centres d'appel
déployés dans le nord du pays auront,
quant à eux, pour mission de prendre en
charge exclusivement les entreprises. La
différents centres d'appel seront entière-
ment gérés par des jeunes entrepreneurs
issus de l'Ansej (Agence nationale de
soutien à l'emploi des jeunes) à travers un
partenariat, le but étant de créer une
activité locale. AT fournira au jeune
entrepreneur un plan de charge et une
solution technique pour créer un centre
d'appel qui sera libre de fournir ses
prestations avec d'autres clients.
S’exprimant à ce sujet, le P.-DG d'AT,
Azouaou Mehmel, reconnait que les cen-
tres d'appels, créés par l'opérateur pour
satisfaire et maintenir un contact perma-

nent avec sa clientèle, sont arrivés à satu-
ration du fait de l'augmentation croissant
du nombre d'abonnés à la téléphonie fixe
et à l'internet haut débit, ce qui implique,
a-t-il dit, plus de réclamations et de
dérangements. Il a expliqué, dans ce con-
texte, que les clients contactent plus sou-
vent les centres d'appels notamment pour
des problèmes de connexion et de
dérangements aussi bien de la voix que
de la data, alors que d'autres appellent
pour un renseignement concernant les
différentes offres proposées par AT. "Tout
cela a provoqué une saturation de ces
centres qui ne sont plus aussi facilement
accessibles qu'auparavant, malgré qu'ils
fonctionnent 7 jours sur 7", a-t-il
expliqué. Cette stratégie permettra à
Algérie Télécom de mieux prendre en
charge les doléances de ses clients, dont
le nombre s'accroît de jour en jour. 
Pour accéder à ce service, rappelons-le, il
suffit de former le 100 (pour l'ADSL) ou

le 12 (pour les dérangements) et attendre
quelques instants pour qu'un opérateur
réponde. Mais depuis quelques mois, les
clients éprouvent des difficultés lorsqu'ils
veulent contacter un des centres d'appel
d'AT.

Une première bibliothèque
numérique en arabe lancée

Une nouvelle bibliothèque numérique
"Nooonbooks", contenant plus de 30.000
ouvrages exclusivement en langue arabe,
vient d'être lancée par Algérie Télécom. 
Ce nouveau service s’ajoute à la biblio-
thèque numérique "Fimaktabati" lancée
récemment avec un contenu en langue
française, puis une autre académique pro-
posant des ouvrages en français.
"Nooonbooks" est une bibliothèque en
ligne, mais cette fois-ci, en langue arabe.
Cette bibliothèque, consultable via le
portail web "www.nooonbooks.dz", per-
mettra d'accéder aux dernières publica-

tions de centaines de maisons d'éditions
internationales en langue arabe. 
La bibliothèque numérique Nooonbooks
contient plus de 30.000 livres sur les sci-
ences exactes, la gestion, les sciences
humaines, le droit, le développement per-
sonnel et la culture générale notamment. 
Ainsi, les internautes auront la possibilité
de consulter tous les ouvrages de leurs
choix en illimité sur Nooonbooks qui dis-
pose d'un moteur de recherche avancé
permettant une aisance dans la recherche
des ouvrages. Nooonbooks est proposée
à un abonnement annuel de 2.400 DA,
accessible via des cartes de licence, val-
able 12 mois. S’exprimant dernièrement,
Azouaou Mahmel a annoncé que ces
services travaillent actuellement sur un
projet de bibliothèque en ligne de con-
tenu exclusivement national. 

Perturbations sur le réseau
internet à l’Ouest

Après l’est du pays plus exactement à
Bordj-Bou-Arreridj, des perturbations
affectent, depuis l’après-midi d’hier, le
réseau internet à l’Ouest notamment dans
les wilayas de Tiaret, Chlef, Tissemsilt,
Relizane, Aïn-Defla et Médéa.  Selon un
communiqué du groupe Algérie Télécom
ces perturbations ont été provoquées par
des travaux de basculement vers de nou-
veaux équipements de dernière généra-
tion dans le cadre de la modernisation du
réseau de l’opérateur historique. A cet
effet, les équipes techniques d’Algérie
Télécom sont mobilisées pour le rétab-
lissement du trafic normal d’internet qui
devrait intervenir dans la journée de mer-
credi.  Le groupe Algérie Télécom s’ex-
cuse auprès de ses clients pour les
désagréments causés par ces perturba-
tions. 

Philips, 90 % des
TV équipés

d’Android TV

Chose promise, chose due ! En effet,
Philips avait promis, l’an dernier,
d’équiper ses téléviseurs du Système
Android TV (version 5.0 Lollipop).
Ainsi la majorité des modèles du
fabricant sont exceptionnels permet-
tant au consommateur d’économiser
de l’argent vu que les téléviseurs de
Philips pourront remplacer de nom-
breux autres équipements de la
console de jeu, et même, à terme, les
Box Internet. 
A travers cette nouvelle gamme,
Philips signe le retour du rétroéclai-
rage LED direct afin d'améliorer au
maximum le taux de contraste, sans
oublier l'omniprésence de la techno-
logie Ambilight. Ce n’est pas tout
puisque la télécommande a été éga-
lement améliorée, avec l'ajout d'un
bouton Netflix, et d'un pavé tactile
pour glisser dans les menus
d'Android TV.  Parmi les modèles
concernés par Android TV : la Série
5500, 6300 et 6500, la gamme 640, les
7100 : milieu de gamme UHD, ainsi
que la gamme 7600. Seule la Série
4100, 4200 et 5300 dont ses écrans
sont sans Android TV. Il est important
de souligner que ces modèles seront
commercialisés au courant de l’an-
née 2015.  

Apple, des appels
sans les mains
avec iOS 8.3

Apple travaille en ce moment
sur une nouvelle mise à jour
d’iOS 8, qui portera le numéro de
version 8.3, et qui est actuelle-
ment en bêta publique. Elle
devrait apporter un certain nom-
bre de nouveautés lors de sa sor-
tie officielle, et quelques-unes
ont déjà été repérées par des uti-
lisateurs : la possibilité de passer
un appel en mode mains libres
en passant par Siri, ainsi que de
nouveaux réglages pour les
contenus gratuits sur iTunes et
l’App Store. 
iOS 8.3 permet donc d’appliquer
de nouveaux réglages concer-
nant le téléchargement de conte-
nus gratuits sur iTunes et l’App
Store. Là où de tels contenus
réclamaient systématiquement
d’entrer un mot de passe pour
être téléchargés, la prochaine
version du système pourrait
donc autoriser leur acquisition
sans avoir à le taper. Cela peut
donc se régler dans les paramè-
tres du système, et il convient de
noter que les contenus payants,
même pour le plus petit mon-
tant, demanderont toujours de
s’identifier. 
Autre nouveauté, de moindre
ampleur cette fois, rencontrée
dans iOS 8.3 : la possibilité de
passer un appel en mode mains
libre avec Siri. Depuis les derniè-
res versions d’iOS, il est en effet
possible d’utiliser Siri sans tou-
cher le smartphone, en utilisant
simplement la commande
vocale « Dis Siri » pour peu que
votre appareil soit branché à une
source d’énergie. Évidemment,
toutes les fonctions de Siri sont
ainsi accessibles, y compris la
possibilité de passer un appel.
Désormais, pour les appels pas-
sés de cette manière, Siri acti-
vera automatiquement le haut-
parleur du téléphone.

L ancé en 2013, le premier smart-
phone respectueux de l’environ-
nement et des personnes qui le fab-

riquent avait rencontré l’adhésion du
public. L’équipe néerlandaise qui porte
ce projet annonce l’arrivée d’un
Fairphone 2 pour la rentrée prochaine.
Compatible 4G, il pourrait adopter un
OS alternatif à Android comme Firefox
OS ou Ubuntu Phone. Le calendrier se
précise pour le Fairphone 2. Dans un
billet de blog publié à la mi-février, la société hollandaise derrière le
smartphone équitable et intègre prévoit de lancer un nouveau modèle
au cours de la seconde moitié de l'année. Sa commercialisation
devrait débuter juste après les vacances d'été.  Pour ce nouveau
Fairphone, l'entreprise néerlandaise a des ambitions bien plus impor-
tantes. Alors que la première génération du téléphone s'est écoulée à
60.000 unités, la seconde sera trois fois plus importante : il est en
effet question de produire 200.000 exemplaires du Fairphone 2 d'ici
la fin 2016, dont 50.000 rien que pour le second semestre de cette
année.  Comme pour le premier Fairphone, c'est le marché européen
qui sera privilégié. D'abord, les livraisons seront réservées en priorité
aux clients du Vieux Continent. Mais l'année prochaine, les respons-
ables du projet souhaitent pouvoir vendre le mobile ailleurs dans le
monde.  Produire un smartphone à 100 % issu d'un commerce
équitable et vraiment respectueux de l'environnement est une
gageure. Le Fairphone est certes loin de cet idéal, mais il a le mérite

d’aller dans la bonne direction. Pour
l'heure, les caractéristiques techniques
du Fairphone 2 ne sont pas connues.
On sait juste que le téléphone devrait
disposer d'une connectivité 4G afin
d'être dans la tendance du très haut
débit mobile. Il est hautement proba-
ble que le système d'exploitation sera
encore Android, bien que la société
néerlandaise songe à proposer des
plateformes alternatives, comme

Firefox OS et Ubuntu Phone. Par rapport au Fairphone, le nouveau
modèle sera encore plus exigeant sur ses principes, comme le com-
merce équitable et le respect de l'environnement.  L'entreprise à l'o-
rigine du projet ne cache pas d'ailleurs qu'elle a encore des progrès à
faire pour obtenir un produit 100 % intègre, équitable et écologique
(mais est-ce un but accessible ?), même si la première génération a
déjà fait un pas notable dans la bonne direction. Interrogé par The
Next Web au cours du Mobile World Congress, un porte-parole
explique : « C'est encore loin d'être 100 % équitable, mais nous
voyons cela plutôt comme un point de départ. Il y a des milliers de
choses qui peuvent être améliorées dans la chaîne d'approvision-
nement. Le téléphone contient plus de trente minéraux. Ces derniers
proviennent de tous les coins de la planète et il y a des dizaines d'é-
tapes à franchir avant qu'ils ne deviennent des composants pour l'u-
sine. » 

L’ objectif étant de discuter des
projets et activités, d’examiner
les principaux moteurs
stratégiques pour l’année 2015

et permettre de partager les expériences
de chaque unité, lit-on dans un commu-
niqué parvenu à notre rédaction. Le choix
de l’Algérie pour la tenue de cette rencon-
tre n’est pas fortuit puisque l’opérateur est
leader du marché national de la téléphonie
mobile avec plus de 17 millions d’abon-
nés… C’est également l’une des entre-
prises les plus rentables du groupe. En
effet, c’est après la conclusion de la trans-
action avec le Fonds national d’in-

vestissement à hauteur de 51 % du capital
de Djezzy est cédé pour le FNI que les
responsables du groupe ont décidé de
choisir l’Algérie pour cette importante
rencontre.  VimpelCom est une société de
télécommunications internationale
opérant dans 14 pays et basée à
Amsterdam. C’est l'un des plus grands
opérateurs de services de télécommunica-
tions intégrés au monde, fournissant des
services voix et données à travers une
gamme de technologies traditionnelles et
à large bandes fixes et mobiles en Russie,
Italie, Ukraine, Kazakhstan, Ouzbékistan,
Tadjikistan, Arménie, Géorgie,

Kirghizistan, Laos, Algérie, Bangladesh,
Pakistan et Zimbabwe. Les activités de
VimpelCom couvrent un territoire avec
une population totale d'environ 739 mil-
lions de personnes, et le Groupe fournit
des services sous les marques "Beeline",

"Kyivstar", "Wind", "Infostrada"
"Mobilink", "Banglalink", "Telecel", et
"Djezzy".  Au 30 septembre, 2014,
VimpelCom comptait 223 millions de
clients mobiles toutes bases confondues.

Vimpelcom, rencontre à Alger
des filiales du groupe 

Fairphone, le smartphone équitable 
aura un successeur

Une réunion, regroupant les responsables des départements
Achats de l’ensemble des unités opérationnelles du groupe

Vimpelcom, maison mère de Djezzy, s’est tenue,  lundi dernier,
au siège de Djezzy à Alger. 

Projet Loon, les ballons 
de Google peuvent relayer la 4G

L es ballons stratosphériques du pro-
jet Loon de Google sont désormais
en mesure de rester en l’air pen-
dant six mois. Leur technologie de

transmission bidirectionnelle a été
améliorée pour supporter les réseaux cel-
lulaires 4G existants. Ainsi, un seul ballon
peut capter le signal d’une antenne relais
puis le répercuter aux smartphones com-
patibles dans un rayon de 80 km. Leur
technologie de transmission bidirection-
nelle a été améliorée pour supporter les
réseaux cellulaires 4G existants. Il y a un
peu moins de deux ans, Google lançait le
projet Loon dont l’ambition est de fournir
une connexion Internet aux deux tiers de
la population mondiale qui n’en bénéfi-
cient pas à l’heure actuelle. Cette initia-
tive, à laquelle s’est associé le Cnes, a
franchi plusieurs paliers techniques
importants. Le site Ars Technica, qui a pu
échanger avec l’équipe du projet Loon,
rend compte de ces progrès. Les ballons
stratosphériques utilisés par Google sont
désormais capables de relayer un signal
cellulaire 4G et d’offrir une vitesse de
téléchargement de 10 Mbit/s. 
L’autre avancée notable du projet Loon
est que les ballons peuvent voler pendant
plus d’une centaine de jours. Google a

récemment annoncé avoir battu un nou-
veau record avec un vol de 187 jours.
Lors de cet essai, le ballon a effectué neuf
fois le tour de la Terre, affrontant des tem-
pératures extrêmes (- 75 °C), des vents de
291 km/h et en évoluant jusqu’à 21 km
d’altitude. 
Contrairement à ce que fait le géant
américain avec son projet Google Fibre
de connexion Internet très haut débit par
fibre optique, les ballons du projet Loon
ne vont pas fournir le service en lui-même
mais relayer le signal des réseaux cellu-
laires existants. Chaque ballon est en effet
équipé d’une liaison bidirectionnelle qui
lui permet de recevoir le signal émis par

les antennes relais puis de le répercuter
vers des smartphones, des ordinateurs ou
d’autres appareils équipés d’un système
de réception compatible 4G. Un ballon
peut diffuser le signal dans un rayon de
80 km. Ce périmètre peut être étendu si
plusieurs ballons se transmettent le signal
avant de le renvoyer sur Terre. L’avantage
crucial pour les opérateurs de téléphonie
est qu’ils pourront ainsi étendre leur
réseau sans avoir à investir dans les infra-
structures, ce qui est un frein majeur pour
desservir des zones jugées peu rentables
économiquement. 
Pour le moment, Google teste son service
de connexion Internet par ballons à petite
échelle en Nouvelle-Zélande. Plus récem-
ment, au Brésil, des élèves d’une école
rurale ont pu accéder à la Toile pour la
première fois grâce à la connexion 4G
relayée par les ballons Loon. Les ballons
Google ont donc le potentiel d’amener
l’Internet à au moins une partie des 5 mil-
liards de personnes qui n’en disposent pas
dans les nombreuses zones du Globe non
desservies en raison d’obstacles
physiques ou économiques. La compati-
bilité 4G est aussi un atout considérable
puisqu’elle fonctionne avec les terminaux
compatibles existants et peut assurer une
qualité de connexion suffisante pour la
navigation Internet. 
À l’origine, le projet Loon diffusait via un
signal 3G et nécessitait l’installation
d’une antenne sur les habitations partici-
pant aux essais. Google a fait évoluer la
puissance d’émission du dispositif afin de
pouvoir toucher directement les antennes
des téléphones mobiles. Cette orientation
technique vise à répondre à une tendance
de plus en plus marquée dans les pays en
voie de développement où les habitants
n’ayant pas les moyens de posséder
plusieurs appareils s’équipent unique-
ment d’un smartphone pour communi-
quer et naviguer sur la Toile. 
Initialement lancé en Nouvelle-Zélande,
le projet Loon a récemment été introduit
en Amérique latine au Brésil. 

Un ordinateur sous Windows 8.1 
dans une... clé USB
Le Raspberry Pi peut aller se rhabiller. Microsoft vient de

dévoiler en Corée du Sud un ordinateur d’un nouveau
genre, long de seulement 11 centimètres et qui ne pèse
que 46 grammes. Construit par la société chinoise
Daewoo Lucoms, l’objet de la taille d’une grosse clé USB
ou d’un Chromecast renferme en réalité tout le nécessaire

pour faire fonctionner le système d’exploitation installé dessus : Windows 8.1.
La fiche technique n’a rien d’indécent, puisqu’une puce Intel a pu y être instal-
lée, accompagnée d’un ou deux giga-octets de mémoire selon la volonté de l’uti-
lisateur. Un port HDMI permet de relier l’appareil à un écran ou un téléviseur,
tandis qu’un port USB permet d’y relier les périphériques de son choix. Et afin
d’étendre la mémoire interne choix de 16 ou 32 Go, un port microSD est de la
partie.  La prochaine version du système d’exploitation en préparation chez
Microsoft, Windows 10, sera compatible avec le petit appareil. Le petit boitier
sera commercialisé à partir du mois de mai en Corée du Sud. En ce qui concerne
le tarif et la disponibilité sur d’autres marchés, le mystère reste entier. 
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La dernière née des Barbie fait polémique.
Première poupée connectée de Mattel, la Hello
Barbie est dotée d’un outil de reconnaissance
vocale et d’un système lui permettant d’en-
tretenir un dialogue pertinent avec un enfant.
Problème, pour apprendre, elle enregistre toutes
ses conversations qu’elle stocke sur les serveurs
de son constructeur. Un point qui n’a pas manqué
d’alerter les associations de protection de l’en-
fance. 
Dans la panade, Mattel a voulu renouveler le
concept de la poupée Barbie afin de remonter ses
chiffres de ventes. Les jouets électroniques ayant
une bonne cote de popularité, la décision de
s’orienter vers un jouet connecté a donc été prise.
Malheureusement, la partie sur la sécurité des
informations semble avoir été négligée. Ses
déboires ont débuté en mars en Allemagne. Les
polémistes ont rapidement rebaptisé la Hello
Barbie en Barbie Stasi, en référence à la police
secrète de l’ex-RDA.

Des plantes pour produire 
de l’électricité 

Une Barbie connectée pour
espionner... vos enfants 

Des plantes pour générer de l’électricité et ali-
menter nos appareils : tel est le projet de recherche
des chercheurs de l’université de Cambridge.
Baptisé Moss Table, le concept tente de démontrer
le potentiel futur de la bio-photovoltaïque dans un
avenir plus ou moins proche. 
Bien que la bio-photovoltaïque soit encore à ses
prémices, les scientifiques appréhendent déjà le
futur de cette technologie et ses éventuelles appli-
cations au quotidien. 
Pour matérialiser leur concept, les scientifiques ont
intégré de la mousse des bois dans une table. Celle-
ci est capable de produire de l’électricité à partir de
la photosynthèse. Ici, l’électricité est générée à par-
tir des électrons capturés par des fibres conductri-
ces à l’intérieur de la table. Techniquement, le
procédé permet de convertir l’énergie chimique
dégagée durant le processus de photosynthèse en
énergie électrique cumulable. A cette fin, l’énergie
produite au cours de la journée sera stockée dans
une batterie intégrée. Ce qui permettra par la suite

d’alimenter une lampe. 
Pour l’heure, la production électrique du prototype
est limitée mais il peut déjà alimenter une horloge
numérique. Dans l’avenir, cette technologie pour-
rait être utilisée pour recharger un ordinateur
portable et autres gadgets nomades.

Une veste en fibre optique...
A en croire le projet expérimental de

la firme Nemen, les vêtements de
demain seront lumineux, en plus
d’êtres connectés. Travaillant sur le
futur de l’industrie textile, elle a conçu
une veste à éclairage intégré grâce à
un tissage en fibre optique. 
Baptisée Nemen LED Jacket, il s’agit
d’une veste avec capuche à base de
fibres optiques directement tissées
dans le tissu. Elle peut ainsi s’illuminer
grâce à une série de LEDs intégrées.
Ces dernières sont alimentées par
deux batteries lithium rechargeables
qui lui assurent huit heures d’autonomie et d’éclairage.
L’extérieur du vêtement est habillé d’un mélange de tissu en
nylon et acier avec un revêtement en polyuréthane. Agissant
comme un bouclier, ce détail a été pensé pour protéger les
fibres optiques tout en soulignant l’effet de profondeur créé
grâce au passage de la lumière à travers. En plus de maintenir
son porteur au chaud, cette veste devrait accroître sa visibilité
durant la nuit.

Des lentilles télescopiques 
pour lutter contre la cécité

Des chercheurs suisses sont parve-
nus à développer des lentilles de
contact d’un nouveau genre. Grâce à
des mini-télescopes intégrés, ils per-
mettent à leur porteur de bénéficier
d’une vision rapprochée. Une innova-
tion qui permet de recouvrer la vue.  
Présenté durant la conférence
annuelle « American Association for
the Advancement of Science », le pro-

totype a été conçu par l’équipe du chercheur Eric Tremblay, de
l’EPFL en Suisse. Il s’agit d’un verre de contact d’à peine 1, 55
mm d’épaisseur, renfermant un télescope réflecteur en alumi-
nium. Grâce à de petits miroirs qui agissent comme une loupe,
la lentille permet de disposer de deux champs de vision : normal
ou grossi. Il suffit ainsi de cligner de l’œil droit pour zoomer sur
l’image et agrandir la vue de 2x8. En revanche, cligner de l’œil
gauche permet de le désactiver et de revenir à la normale.

Une combinaison
connecte les sportifs
des... pieds à la tête

Tracky est une combinaison de sport qui devrait permettre à
son porteur d’améliorer ses performances. Truffée de cap-
teurs, elle est capable de suivre les mouvements et les signes
vitaux avec précision. 
Composée d’un haut et d’un pantalon, Tracky renferme 11
accéléromètres à 9 axes, un capteur de température et de
rythme cardiaque.  Le tout est relié à une unité de mémoire,
également dissimulée à l’intérieur du maillot. Pour faire
office de coach personnel, ce vêtement se connecte à un
smartphone via Bluetooth ou Wi-Fi et fonctionne avec une
application compagnon. Toutes les données récoltées durant
l’activité sportive sont stockées dans le cloud et également
consultables depuis le mobile. En analysant la posture, la
biomécanique du mouvement et son amplitude, Tracky est
en mesure d’évaluer les performances tout en suggérant des
améliorations. De cette manière, l’utilisateur peut suivre son
évolution au fil des entraînements. Enfin, l’application prend
en charge plusieurs types de sport, allant de la course à pied
au cyclisme, en passant par la natation, la boxe et le yoga.
Rechargeable en USB, sa batterie intégrée lui assure de 8 à
10 heures d’utilisation. Il suffit d’enlever les capteurs inté-
grés pour faciliter le lavage.

Une niche connectée pour
des chiens high-tech

Samsung s’intéresse également à
nos compagnons à quatre pattes. En
illustre son dernier projet, pour le
moins original. Loin des smart-
phones et des tablettes, le géant sud-
coréen de l’électronique a tout sim-
plement conçu la niche idéale pour
les chiens. 
Baptisé Dream Dog House, il s’agit
d’un panier pour chien qui se veut
high-tech. Et pour cause, il s’agit
d’un habitat censé répondre à tous
les besoins du chien, voire plus.
Composée de deux pièces, la niche a
été créée par une équipe de 12 archi-
tectes et affiche un design épuré et
moderne. A l’intérieur, l’animal a
droit à un distributeur automatique
de croquettes, un tapis-roulant et un
bain à remous. A ceci s’ajoutent des petits coussins en velours et une tablette murale Samsung Tab
S afin de divertir le chien. Le sol étant tapissé d’un gazon synthétique. Le but consiste à ajouter
un brin de technologie à son mode de vie. Le revers de la médaille concerne toutefois le prix. En
effet, tout ce luxe coûtera la bagatelle de 30.000 dollars au propriétaire de l’animal.
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GRÈVE À L'ECOLE DES BEAUX-ARTS D'ALGER

Un arrêt des cours dominé
par des... activités artistiques

R assemblés dans une salle de cours
qui leur sert également de dortoir,
studieux en pleines vacances, des
étudiants grévistes de l'Ecole des

Beaux-arts d'Alger innovent dans le
domaine des débrayages en "agrémen-
tant" leur grève de rencontres avec des
créateurs, autant d'échanges dont ils con-
testent l'absence dans leur programme
scolaire. Une cinquantaine d'étudiants,
sur les trois cents que compte l'Ecole
supérieure des beaux-arts d'Alger (Esba),
occupent jour et nuit l'école, et y reçoivent
des bédéistes et des réalisateurs de films
d'animation pour des ateliers qu'ils esti-
ment essentiels pour parfaire leur forma-
tion. Cette question des ateliers est juste-
ment une des principales revendications
pédagogiques et sociales, à l'origine de
leur mouvement de protestation, qui se
poursuit depuis deux semaines. "Nous
avons décidé d'organiser ces workshop
(ateliers) pour encourager les étudiants à
rester à l'école durant les vacances, c'est
aussi une occasion de rencontrer des
artistes engagés dans la vie active",
explique Chentir Abd El Mounîim, interne
à l'Esba. Ce dernier déplore le manque
d'échanges entre étudiants et profession-
nels, surtout, dit-il, dans des domaines
artistiques qui ne sont pas enseignés à l'é-
cole. Transportant les planches originales
de sa BD Fatma N'parapli, primée au
dernier Fibda, le bédéiste et ancien étudi-
ant des Beaux-arts, Mahmoud Benameur,
qualifie l'atelier qu'il vient d'animer de
"modeste partage" avec ces anciens
camarades qu'il est venu soutenir. Cette
solidarité est également affichée par le

duo Chafik Rouag et Kamel Zakour, créa-
teurs du film d'animation Khamsa (tou-
jours en post-production) venus expliquer
leur travail aux étudiants. En plus de ces
rencontres, les grévistes, âgés entre 20 et
30 ans, organisent diverses activités artis-
tiques (conceptions
d'affiches, débats sur l'art, etc.) en pleine
grève. Ils s'organisent également en "cel-
lules" pour accomplir diverses tâches des-
tinées à assurer la logistique, les repas, la
gestion du budget, l'entretien des lieux et
autres. La touche artistique reste très
présente, y compris dans ces activités,
comme en témoignent les différents
dessins et affiches appelant à veiller à la
propreté des lieux, ou à l'extinction des
feux à minuit pour tous les étudiants.
Baptisé "InfidjArt", (un jeu de mots entre
explosion en arabe et art), ce mouvement
de protestation qui a débuté le 15 mars a
abouti à la démission du directeur de
l'Esba puis à une rencontre entre la min-
istre de la Culture, Nadia Labidi, et des
représentants des étudiants. Parmi les
points abordés lors de cette rencontre, "la
désignation d'un directeur par intérim
(Kaddour Athmane, directeur de l'Ecole
régionale des beaux-arts de Tipasa) et la
proposition d'adoption du système LMD"
pour l'Esba, a indiqué la chargée de com-
munication du mouvement, Marwa Fakir.
Cette dernière proposition du ministère a
été diversement accueillie par les
grévistes, certains l'estimant "difficile à
mettre en place au regard du manque
d'enseignants qualifiés", alors que
d'autres réclament "un LMD spécifique
qui inclurait plus d'activités pratiques" en

dehors des cours théoriques et des ateliers
académiques dans les six spécialités de
l'école. "Nous voulons une feuille de route
avec des délais précis quant à la réforme
du programme d'enseignement et du
diplôme de l'Esba avant d'arrêter la
grève", explique Arbid Mohamed Nabil,
un membre très actif dans l'organisation
du mouvement. Outre ces revendications
pédagogiques, les étudiants réclament,
entre autres, une "actualisation du règle-
ment intérieur de l'établissement, l'ouver-
ture d'espaces de travail et de nouveaux
ateliers et d'un campus rattaché à l'é-
cole", selon la plateforme de revendica-
tion adoptée après la rencontre avec la
ministre de la Culture. Plus généralement,
ces artistes-grévistes revendiquent
d'élever l'Ecole des Beaux-arts au "rang
d'élite" par une formation académique et
des conditions de vie et de travail aptes à

LE NOBEL DE LITTÉRATURE 2011 N’EST PLUS

Le poète suédois Tomas Tranströmer
tire sa reverence 

L e poète suédois Tomas
Tranströmer, lauréat du prix Nobel
de littérature en 2011, est mort à
l'âge de 83 ans, a annoncé vendre-

di, à l'AFP, son éditeur, la maison sué-
doise Bonnier. M. Tranströmer, victime
d'un accident vasculaire cérébral (AVC)
en 1990, était déjà très diminué à l'époque
où il avait été récompensé par l'Académie
suédoise. Il s'est éteint jeudi, a précisé la
Fondation Nobel. "Attristés d'apprendre
la disparition du poète suédois Tomas
Tranströmer qui est mort hier", a-t-elle
écrit sur Twitter. L'annonce de l'attribu-
tion du prix Nobel à Tomas Tranströmer
en 2011 avait surpris, car l'homme était
peu connu hors des cercles des amateurs
de poésie. Il a été le septième Suédois à
recevoir la prestigieuse récompense, après
notamment Eyvind Johnson et Harry
Martinson en 1974, et le premier poète
depuis la Polonaise Wislawa Szymborska,
en 1996. Tranströmer avait été sur la liste
des candidats pris en considération par
l'Académie dès 1993, pour ne plus la quit-
ter pendant 18 ans. Son oeuvre avait été

traduite dans plus de 60 langues au
moment de la remise du Nobel. Il était
reconnu pour son art limpide, avec un don
particulier pour la métaphore. "La plupart
des recueils de poésie de Tranströmer
sont empreints d'économie, d'une qualité
concrète et de métaphores expressives",
expliquait l'Académie. En français, ses
œuvres poétiques complètes avaient été
publiées en 1996 par Le Castor Astral,
tout comme les recueils La Grande
Énigme et Poèmes courts, et son seul
ouvrage en prose traduit, Les Souvenirs
m'observent, en 2004, où il racontait son
enfance et comment il était devenu poète.
Sous le titre Baltiques, œuvres complètes
1954-2004, Gallimard avait repris le vol-
ume du Castor Astral en y ajoutant la tra-
duction inédite de poèmes courts plus
récents. Né le 15 avril 1931 à Stockholm,
Tomas Tranströmer est élevé par sa mère
après un divorce dans sa petite enfance. Il
montre très tôt un intérêt prononcé pour la
littérature, et nourrit son inspiration de la
nature qui entoure la capitale suédoise. Il
se tournera plus tard vers des motifs plus

sombres, personnels et métaphysiques, à
la recherche de la transcendance et de la
compréhension de l'indicible. Diplômé
de psychologie en 1956, il travailla
l'Institut psychotechnique de l'université
de Stockholm, avant de s'occuper en 1960
de jeunes délinquants dans un institut spé-
cialisé. Tout en écrivant ses poèmes, il a
travaillé avec des handicapés, des prison-
niers et des toxicomanes. Deux
polémiques à laquelle il était étranger
avaient émaillé le Nobel de littérature en
2011. Son nom avait surgi au dernier
moment parmi les favoris des parieurs,
suscitant des soupçons de fuite. Deux
jours plus tard, un procureur anticorrup-
tion suédois avait déclaré qu'il allait se
pencher sur cette affaire, mais n'avait rien
découvert pour incriminer qui que ce soit.
Par ailleurs, une contrefaçon du site inter-
net du prix Nobel avait annoncé la victoire
du Dobrica Cosic, écrivain nationaliste
serbe controversé, abusant une chaîne de
télévision de son pays.

1ER FESTIVAL 
DE LA BD À BÉJAÏA

Une quarantaine 
d’exposants 

au rendez-vous
Une quarantaine d’exposants,

pour l’essentiel des auteurs et des
dessinateurs, ont pris part, ven-
dredi à la Maison de la culture de
Bejaia, au 1er festival de la bande
dessinée décliné sous le thème
"Bougie en bulle". Organisée par
l’association "Bougiemage", la
manifestation se veut "un moment
de rencontre et d’échange entre
passionnés du 9e art, mais aussi
une occasion d’inciter à la création
en proposant des espaces dynami-
ques et artistique entre public et
auteurs", a souligné le commis-
saire du festival, Sid-Ahmed
Belabbès, qui, pour l'occasion, a
décidé de faire recruter les trois
premiers lauréats une fois récep-
tionnée la nouvelle maison d’édi-
tion qui est en voie de création.
Organisée sous forme de librairie
et déployée en chapiteaux, la ren-
contre met à l’honneur divers sty-
les graphiques, présentant des BD
complètes ou seulement de grands
dessins, des œuvres étrangères,
notamment la série Manga, ou
nationales, dont une édition entiè-
rement consacrée à l’histoire de la
Révolution pour l'indépendance de
l'Algérie et une foule de produits
dérivés, issus des grandes œuvres
mondiales. En un mot, "c’est tout
l’univers des bulles à travers une
foule d’animations qui est offert à
la découverte", a estimé M.
Bellabès, qui ne désespère pas de
susciter des vocation et de contri-
buer à la mise en place, dans la
région, de véritables traditions
dans le domaine du dessin graphi-
que. Au-delà du concours entre
bédéistes, des expositions, le festi-
val, programmé sur deux jours, a
prévu l’organisation d’ateliers en
faveur des enfants scolarisés, une
sortie de graffiti, notamment l’ani-
mation du tunnel Abdelkader sur le
front de mer de Béjaïa et des
démonstrations d’arts martiaux et
de cosplays.

Une cinquantaine d'étudiants grévistes occupent jour et nuit
l'école, et y reçoivent des bédéistes et des réalisateurs de films

d'animation pour des ateliers qu'ils estiment essentiels pour
parfaire leur formation.
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Certains acides gras
protègent du diabète

Des chercheurs ont identifié une
nouvelle catégorie d'acides gras
produits par le corps humain qui aurait
des effets protecteurs contre le diabète.

C ette découverte pourrait aboutir à de nou-
veaux traitement. Les personnes souffrant
du diabète doivent contrôler leur glycémie à

partir d'une goutte de sang. Dans certains cas, elles
doivent aussi s'injecter chaque jour de l'insuline.
Les auteurs d'un article publié dans la revue Cell
ont constaté qu'en donnant des nouveaux lipides à
des souris de laboratoire modifiées génétiquement
afin qu'elles développent l'équivalent du diabète
adulte (type 2) humain, celles-ci affichaient une
réduction de leur niveau élevé de sucre sanguin.
Les chercheurs ont parallèlement déterminé que les
personnes ayant une teneur très basse de ces acides
gras avaient un risque inversement proportionnel
de diabète. Ils ont aussi découvert que ce type de
lipides était de niveau élevé chez des souris résis-
tant au diabète.
Tout cela suggère que de tels lipides pourraient être
utilisés à des fins thérapeutiques contre le diabète,
estiment les scientifiques ayant mené cette étude,
une équipe de l'Institut Salk à La Jolia en
Californie et du Beth Israel Deaconess Medical
Center (BIDMC) à Boston  (Massachusetts).

Des lipides FAHFA bienfaiteurs
« Des niveaux élevés de ces lipides paraissent être
liés à des effets bénéfiques chez les souris comme
chez les humains », relève docteur Barbara Kahn,
vice-présidente de la faculté de Médecine du
BIDMC, et principal auteur de cette étude. « En se
basant sur leur biologie, on peut ajouter ces lipi-
des à la petite liste des bons lipides », souligne un
autre contributeur, Alan Saghatelian, professeur
de biologie à l'Institut Salk. « Ces acides gras sont
étonnants car ils peuvent aussi réduire les inflam-
mations, ce qui laisse penser que, outre le diabète,
nous pourrions découvrir des possibilités d'utiliser
ces molécules pour combattre des inflammations
chroniques comme la maladie de Crohn ou
l'arthrite », ajoute-t-il.

Le diabète en forte augmentation
Les causes sont multiples et englobent entre autres
l'obésité, le vieillissement de la population et la
diminution de la mortalité liée au diabète. Un
traitement par acides gras pourrait constituer à
terme un espoir de diminuer les risques de con-
tracter cette maladie. Les lipides présents dans le
sang comme le mauvais cholestérol sont, en excès,
liés à des maladies cardiovasculaires. Ces
dernières années, les chercheurs ont mis en évi-
dence que certains lipides étaient au contraire bons
pour la santé, tels les oméga-3 que l'on peut trou-
ver dans les poissons gras et quelques huiles végé-
tales.
Cette nouvelle catégorie de lipides (FAHFA)
n'avait pas été identifiée jusqu'alors dans les cel-
lules et tissus parce que leurs concentrations sont
très faibles, ce qui les rend difficiles à détecter,
expliquent les chercheurs. « Cette recherche pour-
rait indiquer que des changements dans les
niveaux des lipides FAHFA, inconnus jusqu'alors,
joueraient un rôle dans l'apparition du diabète »
annonce Saghatelian. « Nous espérons que cette
découverte permettra le développement de nou-

velles thérapies capables de doper la capacité de
l'organisme humain à contrôler le sucre sanguin
», ajoute-t-il.

1 diabétique meurt
toutes les 7 secondes

Le diabète de type 2, lié au mode de vie, est devenu
pandémique. l’International Diabetes Federation
tire la sonnette d'alarme. Les efforts doivent être
renforcés du côté de la recherche. En 2011, il
meurt un diabétique toutes les 7 secondes dans le
monde. Soit au total 4,6 millions en une seule
année. Et l’on compte aujourd’hui pas moins de
366 millions de malades... Ces chiffres sont d’au-
tant plus effrayants que la pandémie de diabète
selon les termes de l’OMS, ne semble pas près de
s’arrêter. À l’occasion du 47e congrès de
l’European association for the study of diabetes
(EASD) à Lisbonne (Portugal), l’International dia-
betes federation (IDF) lance un appel aux
dirigeants du monde. Pour inverser la tendance, ils
doivent miser sur la recherche.
« L’horloge tourne pour les leaders mondiaux. De
leur rencontre la semaine prochaine aux Nations
unies, nous attendons une action capable de mettre

un terme à la courbe ascendante du diabète », a
souhaité Jean-Claude Mbanya, président de l’IDF.
« Il est urgent d’investir dans la recherche pour
disposer de meilleurs traitements et de modèles de
prévention (plus) efficaces », estime en effet
Mbanya.

La facture salée du diabète
Les chiffres extraits du New Diabetes Atlas sont
pires que prévu. Notamment en matière de coût de
la prise en charge. Celui-ci atteint au niveau mon-
dial des sommets. Le diabète est un défi qu’on ne
peut plus se permettre d’ignorer. Si nous voulons
réellement vaincre cette maladie, il est essentiel
d’intensifier la recherche. 
Le diabète de type 2, rappellent les spécialistes,
est une maladie liée au mode de vie. Sédentarité,
tabac, alcool et régime alimentaire (trop de gras,
trop de sucré) forment une combinaison de risques
maximale. 
Comme l’obésité et les maladies cardiovasculaires,
cette maladie connaît un essor spectaculaire depuis
trente ans, dans les pays développés mais aussi,
plus récemment, dans les pays en voie de
développement.
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Engouement sans pré-
cédent du public pour

la petite reine
Alors que le Grand Tour d’Algérie

cycliste-2015 entame sa quatrième
semaine de compétition avec le déroule-
ment du Tour international de
Constantine, l'engouement populaire sus-
cité par cette épreuve demeure entier au
niveau des différentes villes traversées
par la caravane du GTAC-2015. Si pour
certains, le Grand Tour d’Algérie est une
compétition passionnante à suivre, pour
d’autres, c’est aussi et surtout une occa-
sion de découvrir ou redécouvrir l’Algérie
où les amoureux de la "petite reine" se
retrouvent au bord des routes pour
applaudir le passage des coureurs.
L'engouement du public constitue certai-
nement la grande satisfaction du GTAC,
avec l’organisation de dix épreuves à tra-
vers 25 wilayas de pays. Les citoyens ont
pu suivre de près cet évènement, consi-
déré par les organisateurs comme "le plus
long Tour cycliste au monde". Les arrivées
d'étapes, à l'image de celle disputée sur
les hauteurs de Seraidi, sont accueillies
par un bain de foule indescriptible, même
si les automobilistes ont du s'arrêter pen-
dant une heure pour laisser place au pas-
sage de la caravane cycliste. "Je suis un
amoureux de la petite reine. Je suis venu
spécialement à Seraidi pour encourager
les coureurs algériens. Le Tour d’Algérie
est une grande fête populaire, conviviale,
où les gens viennent pour le sport mais
pas uniquement. Ils viennent également
pour partager du temps ensemble", a
déclaré à l’APS, Mourad Slatni, un ancien
joueur de football, mais fort amoureux de
la petite reine.

Col de Seraïdi : folle 
ambiance pour la dernière étape
d'Annaba
Ils étaient, donc, déjà très nombreux sur
les bords des routes aux alentours de 10
heures du matin, soit cinq heures avant
l’arrivée de la 4e étape du Tour internatio-
nal d’Annaba dont l’arrivée a été disputée
à Seraïdi. Un fort engouement présent
également chez les élus locaux qui se féli-
citaient de l’enthousiasme soulevé par le
Grand Tour d’Algérie 2015.
"C’est toujours avec une pointe de tris-
tesse que l’on prend le départ de la der-
nière étape, car il faudra attendre un an
pour revoir le spectacle", a lancé Rabah
Ouchaoua, directeur du GTAC-2015, tout
en assurant que c’est "toujours avec plai-
sir de retrouver la région de Constantine,
qui a accueilli en fanfare l’arrivée des cou-
reurs. D’autant plus que cette année, avec
les résultats des coureurs algériens, les
gens sont encore plus présents sur le
bord des routes".

Constantine mise en valeur par le
GTAC 2015
Le long des quartiers de Constantine, sur
le pont de Sidi Rached, la foule est venue
approcher les coureurs, après le passage
de la longue caravane, mercredi à l’occa-
sion de la première étape du tour interna-
tional de la ville, huitième épreuve du
GTAC-2015.
Pour les organisateurs, l’ovation qui a été
réservée aux coureurs à l’issue de la pre-
mière étape de Constantine, est un vérita-
ble plébiscite qui augure d’un avenir
radieux de cette discipline qui retrouve
peu à peu son standing. "Le Grand Tour
d’Algérie revêt, en effet, une grande
importance dans la stratégie de dévelop-
pement du cyclisme africain engagé
depuis quelques années. C’est par le biais
d’événements de cette envergure que nos
meilleurs coureurs ont l’opportunité de
s’illustrer et d’acquérir l’indispensable
expérience qui leur permettra à l’avenir
de se mesurer avec les adversaires les
plus forts sur le plan international", a
déclaré Rachid Fezouine, président de la
Fédération algérienne de cyclisme (Fac).
Considérant cette manifestation sportive
comme une grande aventure, le président
de la FAC lance un appel aux amoureux
du cyclisme pour qu’ils viennent nom-
breux encourager les coureurs et partager
avec eux "les émotions que le GTAC-2015
saura proposer à chaque arrivée d'étape".

Devant le visage médiocre
montré par son équipe jeudi
en amical face au Qatar, le
sélectionneur national,
Christian Gourcuff, aura du
pain sur la planche pour
construire un groupe solide en
prévision des prochaines
échéances.

PAR MOURAD SALHI

M ême si le résultat importe peu,
comme l’a si bien dit le pre-
mier responsable à la barre
technique des Verts Christian

Gourcuff, le niveau technique des joueurs
sur le terrain ne rassure personne. Jeudi
dernier, les coéquipiers de Brahimi sont
passés complètement à côté de leur sujet
pour leur première sortie après la CAN
2015 en Guinée équatoriale. Gourcuff est
appelé à revoir sa copie. Avec ce niveau, la
sélection algérienne n’ira pas loin. Les Verts
qui s’apprêtent à renouer avec les élimina-
toires de la Coupe d’Afrique dès 2017 sont

appelés à puiser dans leurs ressources
nécessaires pour espérer éviter toute mau-
vaise surprise dès l’entame. Au-delà du
résultat technique, force est de reconnaître
que ce test amical a été plus illustratif des
difficultés dans lesquelles se trouvent les
coéquipiers de Feghouli depuis la dernière
CAN. "Ce fut pour nous de très bons tests
en prévision des échéances prochaines.
Nous allons en profiter pour peaufiner nos
automatismes. Le résultat technique influe
sur notre rendement, mais ce qui nous
intéresse c’est le travail à long terme. Pour
ce qui concerne ce match face au Qatar, je
dirai qu’on savait bien avant que le match
allait être difficile", a indiqué l’entraîneur
qui confirme qu’un dur travail les attend
d’ici le début des éliminatoires. "Je pense
que ces rencontres vont me permettre
surtout de tester les joueurs. Il nous reste
encore du temps pour juger le groupe. La
sélection algérienne est toujours en con-
struction. Donc, notre travail s’étalera à
long terme. Il faut rester concentré beau-
coup de choses vont être améliorées", a-t-il
ajouté. Par ailleurs, parmi les insuffisances
qui ont inquiété le staff technique, c’est
d’abord le compartiment défensif qui a
montré une certaine fébrilité au cours de ce

match amical contre le Qatar.
L’incorporation de Chafai, le sociétaire de
l’USM Alger n’a pas apporté le plus
escompté. Une chose est sûre, la défaite
d’avant-hier face à cette équipe du Qatar a
donné à réfléchir au staff technique. Une
piètre prestation qui suscite encore une fois
des interrogations. Beaucoup de choses
restent à faire pour l’entraîneur qui veut
changer l’essentiel de son effectif. Une
chose est sûre, la charnière centrale contin-
ue à mettre la pression sur Gourcuff. Ce
dernier aura du pain sur la planche pour
mettre en place une équipe solide qui pour-
ra faire mieux qu’avant. Les joueurs, qui
ont bénéficié d’une journée de repos ven-
dredi, reprendront aujourd’hui le chemin
des entraînements en prévision de la sec-
onde joute amicale face à Oman, prévue
demain à Doha. Le premier responsable à la
barre technique des Verts tentera de profiter
de cette période pour remédier aux lacunes
et apporter les réglages qui s’imposent
avant d’affronter cette sélection omanaise.
Gourcuff est attendu à faire quelques
changements dans son onze entrant afin de
donner la chance à tout le monde et tester
les nouveaux joueurs.

M. S.

VOILE

Les athlètes de l'équipe nationale
raflent les titres 

L es véliplanchistes de la sélection
nationale ont dominé le
Championnat d'Algérie de voile de
printemps, en raflant les titres mis

en jeu dans cette compétition disputée du
22 au 26 mars à Bordj-El- Bahri. Dans les
cinq spécialités programmées : Laser 4.7,
Bic-techno, RSX, Radial, Standard et
Race board, les athlètes de l'élite ont pris
les premières places.
Bouras Hamza (Amal Marsa), champion
d'Afrique en 2014 s'est s'imposé dans la
spécialité RSX, suivi de Belaïdouni
Zakaria Smaïl (Ecole de voile de
Mostaganem) et de Sid Ali Bouras (Amal
Marsa).
Dans la spécialité du Bic-techno Ahmed

Boudjaatit du Sahel Club d'El-Biar a été
sacré, laissant l'argent et le bronze aux
sociétaires du club de Skikda, Hassan
Bouteraa et Imad Brighit.
Dans le Race board, le dernier mot est
revenu à Mohamed Abderahmane qui a
devancé Said Bouchebka (Alger Plage) et
Hamza Laadjailia (Gouraïa/Béjaïa).
Dans la spécialité du "Laser 4.7" Amine
Kedmine du club de Tigzirt est monté sur
la plus haute marche du podium devant
Seïf Eddine Souker (Hammamat, Alger)
et Islem Khoualed de Sahel Club d'El-
Biar. La spécialité Laser Radial" féminin
a été dominée par l'internationale Lamia
Hammiche (Amal Marsa) qui a empoché
le titre suivie de Lydia Lemboucif

(Tigzirt) et Fatma Zohra Khelifati de
Racing Casbah. Cent-vingt véliplan-
chistes, dont 35 filles, représentant 30
clubs, participent à ce championnat de
printemps 2015, dont la 2e phase est
prévue au complexe nautique des
Andalouses (Oran) du 28 mars au 4 avril
et qui sera consacrée uniquement à la spé-
cialité  Optimist, en présence d'environ
200 véliplanchistes. Le Championnat de
printemps est la première grande compéti-
tion nationale, inscrite au programme de
l'année 2015. Il sera suivi de trois autres
compétitions : le Championnat d'été
(Delys et Bordj El Bahri), le Championnat
d'automne et le Championnat d'hiver qui
aura lieu à Tipasa ou à Skikda.

FOOTBALL, EQUIPE NATIONALE

Du pain 
sur la 
planche 
pour
Gourcuff
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner

• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois



MIDI LIBRE
N° 2442| Dimanche 29 mars 2015 19MAGAZINE 

Cuisine Cuisine 
Un moment de détente rien que
pour vous, sur votre lit ou dans un
bain moussant : vous en rêvez ?
Avant de vous jeter sur vos
masques et vos rondelles de
concombre, soyez irréprochable
sur les quelques petits gestes qui
prépareront votre peau…dans les
règles de l'art !

Des soins au quotidien 
La première règle à suivre pour opti-

miser l'effet d'un masque, c'est de bien
soigner sa peau tous les jours ! 

Lait ou pain démaquillant doux matin et
soir, gel nettoyant non agressif, lotion
tonique pour rafraîchir les peaux mixtes ou
grasses, eau de rinçage peu calcaire et une
bonne crème de jour hydratante et photo
protectrice. Votre masque sera alors un luxe
et un plaisir pour votre peau saine au quoti-
dien ! 

Un gommage pour optimiser
l'effet du masque  

Pollution, tabac, poussière, maquil-
lage…Toutes sortes de dépôts étouffent
votre peau et en particulier les cellules
mortes qui nuisent à l'éclat de votre teint et
freinent le renouvellement cellulaire.
Conséquence ? Le vieillissement prématuré !
Le gommage est donc un geste indispensa-
ble pour assainir la surface de la peau et
idéal avant l'application de votre masque.
En plus, les effets de ce soin sont tout de
suite visibles !

Le principe du gommage 
Il élimine les impuretés et les cellules

mortes à la surface de la peau et stimule
ainsi l'activité cellulaire.

Résultats ?
Le teint est plus clair et la peau plus

réceptive à la lumière.
Le grain de la peau est affiné et la peau

plus douce et lisse.

Pourquoi avant le masque ?
L'exfoliation a débarrassé l'épiderme des

peaux mortes, en a ouvert les pores et a
accéléré le renouvellement cellulaire. Les
principes actifs présents dans le masque

pénètrent mieux dans la peau.

Astuce : Si vous ne voulez pas investir

dans un produit de gommage, mélangez

trois cuillérées à soupe de yaourt avec deux

pleines de sucre. Posez, ce mélange sur le

visage et massez en insistant sur le front, les

ailes du nez et le menton. A éviter si vous

avez une peau sensible.  

Frites au four 
Ingrédients 
5 ou 6
grosses
pommes de
terre 
3 c. à soupe
huile 
Paprika
selon goût 
1 à 2 c. à
thé de moutarde 
Herbes ou épices (selon vos
goûts)
Sel et poivre  

Préparation 
Préchauffer le four 
Bien peler les pommes de terre et
les laver. 
Les couper bien dodues. 
Dans un récipient, mélanger tous
les ingrédients. 
Plonger les patates dans le récip-
ient et bien imbiber du mélange. 
Déposer les frites sur une tôle à
biscuit recouverte de papier sul-
furé. Veiller à ce qu'elles ne se
chevauchent pas. 
Faire cuire pendant 20 à 25 min-
utes en retournant les frites une
fois à la mi-cuisson. 

Petits pains
aux raisins secs

Ingrédients 
250 g de farine tamisée + 1 c. à
soupe pour le plan de travail 
Une demie c. à café de sel 
1 sachet de levure chimique 
25 g de sucre en poudre 
30 g de beurre fondu + 1 c. à
soupe pour le moule 
10 cl de lait 
1 œuf 
Une pincée de cannelle en
poudre 
75 g de raisins secs   

Préparation
Dans une jatte, mélanger la
farine, le sel, la levure et le sucre.
Creuser un puits au centre. 
Dans un bol, fouetter la moitié du
beurre avec le lait et l'œuf. Verser
dans le puits en mélangeant
jusqu'à obtention d'une pâte lisse.
Sur le plan de travail fariné, la
pétrir 5 min. 
L'étaler au rouleau en un rectan-
gle de 30 x 23 cm. 
Beurrer un moule carré de 18 cm
de côté. Badigeonner la pâte avec
le reste de beurre. Rajouter, la
cannelle et les raisins secs. 
Rouler la pâte sur elle-même en
un boudin de 30 cm de long. Le
couper en 9 rondelles égales. Les
disposer côte à côte dans le
moule. Couvrir d'un linge.
Laisser reposer pendant 35 min. 
Préchauffer le four à 190° C
(th.6-7)  
Enfourner les pains pour 20 min
environ : ils doivent être bien
dorés. Les laisser refroidir, puis
les séparer. 

Garder le linge
bien blanc

Pour éviter que votre linge
blanc devient gris durant le
lavage, ajouter à la dose de
lessive un sachet de levure
chimique.

Attention aux
restes de
nourriture

Pour que votre réfrigérateur ne
se transforme pas en un dan-
gereux nid à bactéries, un min-
imum de précautions s'impose
donc... A la fin du repas,
rangez rationnellement  les
restes de nourriture avec des
mains soigneusement lavées.

Reboucher un tube de
dentifrice sans

le bouchon

Le truc le plus simple est de
prendre un verre, de le remplir
de deux centimètres d'eau et
d'y mettre le tube de dentifrice
la tête en bas.   
Pour les fois prochaines,
pensez à garder le bouchon du
tube précédant lorsqu'il est fini
pour l’utiliser en secours.

Trucs pour moins
transpirer

Tout
d ' a b o r d ,
m a n g e z
peu salé.
S a c h e z
également
que les
b o i s s o n s
c h a u d e s ,
comme le thé ou le tilleul, sont
plus désaltérantes que des
sirops et sodas qui contiennent
beaucoup de sucre.  

Page animée par
Ourida Aït Ali

Avec les éléments les plus simples, une
table peut être charmante. Il faut seule-
ment qu'elle soit bien dressée.

L'harmonie des couleurs 
Indispensable, une gamme de couleurs

bien assortie. Sur une nappe blanche, on
peut se permettre bien des fantaisies pour
la couleur des assiettes. Avec une nappe
imprimée, ou même d'un ton uni, à moins
que les assiettes ou leurs liserés soient du
ton dominant de la nappe, mieux vaut des
assiettes blanches.

Disposition des couverts 
Les assiettes ne doivent pas être à

moins de 40 cm les unes des autres. On ne
pose jamais deux assiettes l'une sur l'autre.
Très raffiné par contre, les grandes sous -
assiettes qui protègent la table lorsque l'on
y pose des assiettes chaudes.

A gauche de l'assiette sera posée la
fourchette, les dents contre la nappe. A
droite, le couteau, la lame tournée vers
l'assiette. Si vous devez servir du poisson,
les couverts à poisson seront placés à l'ex-
térieur, à gauche et à droite de la grande
fourchette et du grand couteau. La
fourchette à huître à droite du couteau à
poisson et à l'extrême droite, la cuillère à
potage, côté bombé tournée vers le haut.

Si vous assurez vous-même le service,
le couteau à fromage et la cuillère à dessert
peuvent être mis entre l'assiette et le verre,
le manche vers la droite. La lame du
couteau du côté de l'assiette, la cuillère, le
côté bombé tourné vers le haut. Mais pour
éviter d'encombrer la table, mettez-les
plutôt sur une table roulante avec les assi-
ettes à fromage et les assiettes à dessert.

Lorsque les couverts sont changés,
ceux-ci seront posés par les convives sur
leur assiette parallèlement (et non en
croix) quand le service du poisson ou du

rôti sera terminé.
Pour le verre à eau, il sera mis sur la

gauche. 

Les serviettes décor
Elles amènent toujours une note de gai-

eté. De la même couleur que la nappe ou
en opposition, serviettes roses pour une
nappe blanche, brunes ou vertes pour une
nappe rose.

Elles seront pliées en triangles et posées
sur l'assiette, pointes vers le haut ou pliées
en rectangles et posées à gauche de l'assi-
ette.

Le charme des fleurs 
C'est le bouquet placé au centre de la

table qui va faire éclater la beauté de
l'ensemble, parce que les fleurs apportent
fraîcheur, couleur et vie. Le bouquet devra
être suffisamment bas pour que les con-
vives placés en vis-à-vis n'aient pas à se
tordre le cou pour se voir et se parler.

Des petits riens utiles 
Les salières seront mises une à chaque

bout de table, si vous êtes nombreux et
munies d'une minuscule cuillère.

Vous pouvez aussi mettre des petits
beurriers avec leurs couteaux à beurre si
vous devez manger des huîtres. 

SOINS ET BEAUTÉ

Gommage du visage avant masque de beauté 

Trucs et astuces

L'art de dresser la table
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Le premier annuaire téléphonique, paru en 1785 aux États-Unis,contenait
6.250 noms et adresses des abonnés de Philadelphie et de ses banlieues. 
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L’encyclopédie

Annuaire téléphonique 
Inventeur : John MacPerson Date : 1785 Lieu : États-Unis 

Une feuille artificielle capable 
de produire de l'oxygène grâce 

à la photosynthèse ?

Comment les chiens font-ils pour savoir qu'il est l'heure de manger ?

I l y a des signes qui ne trompent pas. Comme
cette manie de tourner dans nos pattes dès
qu'approche l'heure fatidique, ou de devenir

dingue dès que l'on se met à répéter "c'est qui qui
va manger?! C'est qui qui va manger?!" –d'accord,
réaction peut-être plus liée au fait qu'on a soi-même
l'air un peu dingue en prononçant cette phrase. Tous
les propriétaires de chiens vous le diront: ces bêtes
savent quand il est temps de dégainer la gamelle.
Flairent le moment où vous êtes sur le point de ren-
trer à la maison Du coup, Wired se demande d'où
les clébards tiennent cette faculté dans la mesure
où, comme le rappelle justement le site, le temps
saucissonné en secondes, minutes et heures est a
priori une conception humaine. Plusieurs hypothès-
es se dégagent pour expliquer cette horloge canine.
Le rythme circadien, déjà, qui souffle à tous les

mammifères les moments où il s'agit de dormir ou
de s'agiter. "Peut-être que c'est leur corps, bien plus
que leur esprit, qui peut à peu près détecter l'heure
qu'il est", résume Wired.
D'autres chercheurs pensent que les chiens analy-
sent la "longueur des ombres", façon cadran solaire
à pattes; d'autres encore qu'ils s'appuient sur les
odeurs, qui s'estompent au fur et à mesure de la
journée, pour faire leur programme. Et Wired de
décrire le mécanisme:
"Si vous avez un emploi du temps régulier, il est
possible que votre chien sache que quand votre
odeur s'est estompée d'un montant spécifique, vous
êtes sur le point de franchir le seuil de la maison."
Toutes ces explications restent néanmoins au stade
des conjectures car "s'il y a des preuves qui sug-
gèrent que les chiens se rappellent des gens

(comme leur propriétaire) et des événements
(comme le fait d'aller dans le parc), la question de
savoir si oui ou non ils peuvent remonter le temps
dans leur tête reste posée", précise encore le site.
Cette capacité de revivre une expérience passée est
appelée "mémoire épisodique". Mais si les scien-
tifiques l'ont recherchée chez les singes, les cor-
beaux, les rats ou les abeilles, ils ont plutôt délais-
sé les chiens, explique Wired.
Aussi étonnant que cela puisse paraître, les
chercheurs ne s'intéressent aux mécanismes
cérébraux de ces animaux que depuis une quinzaine
d'années (ne riez pas, ces études peuvent être très
utiles pour mieux connaître notre propre cervelle),
pensant jusque-là "que les chiens ne pouvaient rien
prouver sur la façon dont les espèces se comportent
à l'état naturel, du fait de leur domestication".

Une feuille en soie capable de générer de la photosynthèse ? C'est possible selon un étudiant du Royal College of Art. Silk Leaf
serait la première feuille artificielle et ouvre divers applications dans le renouvellement de l'oxygène. 

D E S  I N V E N T I O N S

Q uoi de plus naturel et
biologique que la feuille d'un
arbre ? De forme variée mais

toujours verdoyantes lorsqu'elles sont
en pleine forme, les feuilles con-
stituent un élément essentiel de l'ar-
bre, des organes plus complexes qu'ils
n'en ont l'air et qui lui permettent
notamment de réaliser de la photosyn-
thèse. Aujourd'hui, un étudiant du
Royal College of Art de Londres a
réussi à réaliser une véritable
prouesse. Pour la première fois, il a
mis au point une feuille artificielle
capable de photosynthèse. Un disposi-
tif innovant qui pourrait selon, Julian
Melchiorri, trouver de nombreuses
applications dans les domaines de
l’environnement et de l’espace.
Comme le souligne IFLscience, qui
relaye l’information, cette invention
n’a cependant pas encore fait l’objet
d’une publication scientifique évaluée
par les pairs et certaines questions se
posent encore. Selon son inventeur,
Silk Leaf est fabriqué à partir de pro-
téines extraites de la soie. Elles for-
ment une matrice dans laquelle sont
maintenus des chloroplastes, les
organites responsables de la photosyn-
thèse chez les plantes et les algues.
Avec de l’eau et de la lumière, ce
matériau co-développé par le labora-

toire spécialisé dans la soie de l’uni-
versité de Tufts fournirait de
l’oxygène à partir du CO2. 

Un gain de place pour
explorer l’espace

"C’est très léger, consomme peu de
carburant et est complètement
biologique", explique dans une vidéo
Julian Melchiorri. "Mon idée était
d’utiliser l’efficacité naturelle dans un
environnement artificiel. D’abord je

l’ai imaginé comme une surface libre
que l’on pourrait gérer même pour du
design d’intérieur ou des opérations
spatiales. J’ai aussi fabriqué des
abat-jour avec ce matériau afin d’u-
tiliser la lumière pour éclairer la mai-
son et en même temps créer de
l’oxygène". Cela pourrait également
permettre de renouveler l’oxygène au
sein d’une mission spatiale sans avoir
à y faire pousser de plantes. Ces
dernières peuvent pousser en apesan-

teur, mais demandent des quantités de
sol, d’engrais et d’eau bien trop
importantes pour l’espace réduit des
futurs vaisseaux spatiaux. Reste à
savoir comment Silk Leaf gère le
sucre qui est produit lors de la photo-
synthèse, puisque les plantes provo-
quent à la base cette réaction pour se
nourrir. Bref, l’idée est excellente et
semble réalisable, mais il manque
encore une publication complète pour
être sûr que cela fonctionne vraiment.



TELEVISION MIDI LIBRE

N° 2442 | Dimanche 29 mars 2015 

LES FEMMES DU BUS 678 

La reproduction de tout article
est interdite sans l’accord  de
la rédaction. Les manuscrits,
photographies ou tout autre

document et illustration,
adressés ou remis à la
rédaction ne seront pas

rendus et ne feront l’objet
d’aucune réclamation.

Gérant : Reda Mehigueni

e-mail : direction@lemidi-dz.com

Directrice de la publication
Sihem Henine

e-mail : redaction@lemidi-dz.com

Standard : 
021.63.80.82 et 87
Rédaction :  Tél-Fax :  021.63.79.16 
Publicité : Tél-Fax : 021.63.79.14
publicite@lemidi-dz.com
Pour votre publicite s’adresser à
l’ANEP,  01 Avenue Pasteur, Alger
Tél. : 021.73.76.78 et 73.71.28
Bureau de Constantine :
100, rue Larbi Ben M’hidi -
Constantine -Tel./Fax : 031.64.17.53

Bureau de Annaba
24 rue Med-Khemisti
Tél. : 038.86.11.57
Bureau de Tizi-Ouzou
Cité Mohamed-Boudiaf 
BT 29 A
Nouvelle-Ville T. O.

Tél-Fax : 026.21.56.78

Impression : 
Centre : SIA Diffusion : Midi libre
Est : SIE Diffusion : AMP Ouest : SIO  

EURL Midi Libre 
au capital social de 12.000.000 DA

Compte Bancaire :
SGA Bouzaréah : 021000071130000214 clé 16
Adresse : 12 rue Fouzia Moulahe
Rostomia Clairval Alger.  

Web : www.lemidi-dz.com

LA SELECTION
DU MIDI LIBRE

Fayza, Seba et Nelly, trois Égyptiennes de condi-
tions sociales différentes, s'unissent pour combat-
tre le machisme agressif qui sévit au Caire dans
les rues, dans les bus et dans leurs maisons.
Farouchement déterminées, elles décident doré-
navant d'humilier ceux-là mêmes qui les humi-
lient. Devant l'ampleur que prend le mouvement,
l'atypique inspecteur Essam va mener l'enquête.
La première question qui lui vient à l'esprit est
bien sûr leur identité : qui sont ces mystérieuses
femmes, qui ébranlent une société fondée sur la
suprématie de l'homme ?

22h30

LE SEIGNEUR DES ANNEAUX - LE
RETOUR DU ROI

Le voyage de la communauté arrive à sa fin.
Après l'attaque du Gondor par Sauron, le
royaume n'a jamais eu autant besoin de son roi.
Aragorn trouvera-t-il la volonté d'aller vers sa
destinée ? Gandalf et Theoden appellent les guer-
riers du Rohan à se joindre au combat. Malgré la
dissolution de la communauté, chacun de ses
membres, unis dans le but d'occuper Sauron et de
donner à Frodon une chance d

20h45

CAPITAL IMMOBILIER : ACHETER,
RENÉGOCIER SON PRÊT 

Avec la baisse des prix de l'immobilier de 6% depuis
trois ans sur l'ensemble du pays, combinée à un
niveau historiquement bas des taux d'intérêt, est-ce
enfin le moment de réaliser ses projets et d'acheter un
appartement ou une maison ? La question est com-
plexe car les situations sont très variées d'une région
à une autre. «Capital» a enquêté à Paris et en ban-
lieue, dans une grande métropole de province mais
aussi à la campagne pour comprendre qui arrivait à
tirer son épingle du jeu et qui pâtissait de la baisse.
Au sommaire : «De la campagne aux grandes villes :
qui perd qui gagne ?» - «Renégocier son crédit : le
jackpot ?» - «Le champion de la maison individuelle»

20h50

UN BONHEUR 
N'ARRIVE JAMAIS SEUL

Sacha, pianiste et compositeur, est un
célibataire endurci qui aime plus que tout
sa vie de bohème. Séducteur, il vit l'instant
présent sans se soucier du lendemain,
inséparable de ses deux meilleurs amis,
Lionel et Laurent. Charlotte, trentenaire
distinguée, est maman de trois enfants.
Séparée depuis un an de son mari, Alain
Posche, un riche industriel, elle organise
des expositions d'art et n'a pas le temps de

22h35

LES ENQUÊTES DE MORSE
A L'INFINI 

Un tueur en série sévit à Oxford. Trois femmes
mariées ont été étranglées : deux à l'aide d'un bas
de soie, et la troisième à main nue. A chaque fois,
le tueur est reparti avec leur alliance. Bientôt, une
quatrième victime est retrouvée assassinée selon
le même mode opératoire. Morse va devoir user de
toute son ingéniosité pour mettre la main sur le
serial killer

20h35

POTICHE

En 1977, dans le nord de la France, Suzanne
Pujol est l'épouse popote et soumise d'un riche
industriel, Robert Pujol. Il dirige son usine de
parapluies d'une main de fer et se révèle aussi
désagréable et despote avec ses ouvriers,
qu'avec ses enfants et sa femme, qu'il prend pour
une potiche. À la suite d'une grève et de la
séquestration de son mari, Suzanne doit prendre
la direction de l'usine et se révèle, à la surprise
générale, une femme de tête et d'action. Mais
lorsque Robert rentre d'une cure de repos en
pleine forme, tout se complique

23h05

DU VENT DANS MES MOLLETS 

La petite Rachel Goldstein, 9 ans, attend avec
impatience la rentrée scolaire. Sa mère, totale-
ment névrosée, l'étouffe et la surprotège, tandis
que son père, apathique, semble enlisé dans la
routine conjugale. La veille de la rentrée des
classes, Rachel, qui partage sa chambre avec sa
grand-mère et vérifie régulièrement que celle-ci
vit toujours, dort avec son cartable sur le dos.
Le lendemain, dès son premier jour d'école, la
fillette se lie d'amitié avec Valérie, une cama-
rade intrépide et pleine de vie qui va très rapi-
dement semer chez sa nouvelle amie la graine
d'une saine folie

22h35

FBI : DUO TRÈS SPÉCIAL
LA PREUVE PAR LE SANG 

Peter et Neal assistent à une conférence sur
les stratégies d'action au FBI, interrompue
suite à une faille de sécurité. Un imposteur
se serait fait passer pour un agent fédéral
afin de dérober une des dernières technolo-
gies développées par le Bureau. Par ailleurs,
Peter découvre que le vrai Sam Phelps serait
mort depuis trois ans...

22h35
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La belle histoire entre la
maison Bulgari et Carla

Bruni-Sarkozy continue. Pour
sa campagne printemps-été

2015, l'ex-vedette des podiums
a retrouvé le photographe de

mode Mario Sorrenti pour des
clichés glamour à souhait.

Lumière saturée, teint
éclatant pour une égérie

radieuse.  
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engagée avec
l’Unicef

Pour la 8e fois, le 14
mars, La Nuit de l'Eau est

organisée au profit de
l'Unicef et des enfants du

Togo. Pour l'occasion,
l'opération compte une

nouvelle marraine : la sub-
lime Laury Thilleman.     

égérie de la maison 
Bulgari 8

Cheryl Cole 
une nouvelle coupe de cheveux
Cheryl Cole est transformée par sa nouvelle

coupe de cheveux.
Hier encore, Cheryl Fernandez-Versini

(anciennement Cole) avait les cheveux longs
légèrement ondulés et illuminés par quelques

reflets... elle vient de subir une
transformation radicale entre les mains de

son coiffeur préféré.... 

Carla
Bruni 

Laury Thille
man
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

JOURNÉE MONDIALE DU THÉÂTRE

HOMMAGE AU COMÉDIEN
ABOU DJAMEL

UU ne représentation de la pièce théâ-
trale Nissaa El Madina (Les
femmes de la ville), adaptation de

l'œuvre de William Shakespeare Les
joyeuses épouses de Windsor produite par
le Théâtre régional de Constantine, a été
proposée vendredi au public algérois à
l'occasion de la journée mondiale du
théâtre. 
Pièce comique jouée dans un registre bur-
lesque, Nissaa El Madina, mise en scène
par Shahinez Neghouache a séduit le pub-
lic très peu nombreux du Théâtre national
algérien Mahieddine Bachtarzi (TNA) par
la légèreté de l'intrigue et le jeu des comé-
diens. 
A cette occasion le TNA a également
rendu hommage  au comédien Abou
Djamel, Azerki Rabah de son vrai nom,
âgé de 77 ans,  qui a marqué les planches
du quatrième art algérien depuis la fin des
années 40. 
Né en 1938 à La Casbah d'Alger, Abou
Djamel avait fait ses premiers pas sur les
planches du théâtre avec Hassen Hassani

puis Keltoum et Noria avant de devenir en
1950 le comédien fétiche de Rouiched qui
l'a distribué dans la plupart de ses œuvres. 
Emprisonné à plusieurs reprises pendant
la guerre de Libération nationale, le comé-
dien rejoint le TNA au lendemain de
l'indépendance avant de marquer les
esprits par ses rôles au cinéma notamment
dans Taxi el makhfi (Taxi clandestin), de
Benamar Bakhti (1989) aux côtés de
Ouardia, Othmane Ariouat et Yahia Ben
Mabrouk, ou encore dans Hassen Taxi
(1982) de Mohamed Salim Riad avec
Rouiched. 
A l'occasion de la journée mondiale du
théâtre, coïncidant avec le 27 mars de
chaque année, le comédien Ibrahim
Chergui a lu le traditionnel message de
célébration rédigé chaque année par un
homme de théâtre de renommé mondiale
et diffusé dans le monde entier. 
Pour cette 53e célébration, le message a
été rédigé par le metteur en scène polonais
Krysztof Warlikowski qui souhaite voir se
généraliser un théâtre "basé sur la vérité

et finissant par l'inexplicable" dans un
monde "marqué par les crimes et les con-
flits" devant lesquels les hommes "se sen-
tent impuissants horrifiés et dépassés ".
Initiée par l'Institut international du
théâtre (IIT) en 1961, elle  est célébrée
chaque 27 mars par la communauté théâ-
trale du monde entier qui organise des
événements nationaux et internationaux
pour cette occasion.

TAMANRASSET, STATION THERMALE DE TAMEZGUIDA

Rouverte au public 
LL a station thermale de Tamezguida,  dans la commune de

Foggaret Ezzoua (40 km au Nord d’In-Salah), sera rouverte
au public en mai prochain, a-t-on appris des services de

cette commune. Située à 90 km du chef lieu de la commune, cette
station, dont les travaux de réhabilitation tirent à leur fin, devra
donner une impulsion activités touristiques  et économiques dans
la région, en plus de constituer une destination pour les  touristes
et les curistes, a indiqué le président de l’assemblée populaire
communale. Mohamed Benmebirek a précisé que ce site thermal
connait, depuis décembre  dernier, et pour un cout de 70
millions DA, des travaux de réhabilitation et  de restauration,
confiés à une entreprise de réalisation privée pour un délai  de six
mois. 
L’opération porte sur la réalisation des structures et commodités
nécessaires d’accueil et de cure, ainsi que la réhabilitation et
l’exploitation de six habitations  limitrophes pour les utiliser

comme lieu de détente, selon le même responsable. Les travaux
concernent, outre la réalisation en cours des aménagements
extérieurs, la réalisation de deux bassins de baignade alimentés
en eau thermale,  à 74 degrés, puisée à partir d’une source souter-
raine (447 mètres de profondeur), depuis un site localisé à
quelque 300 mètres de la station thermale.
Une fois opérationnelle, cette station sera soit exploitée par la
commune  ou louée à un opérateur privé, a fait savoir M.
Benmebirek. Cette station thermale, bien qu’ancienne, demeure
méconnue par de nombreux citoyens du Grand Sud, en raison de
sa détérioration. Selon les analyses effectuées en 2013 par l’en-
treprise nationale des études touristiques (ENET) et l’agence
nationale des ressources en eau (ANRE), l’eau thermale de
Tamezguida comporte des vertus thérapeutiques à différentes
pathologies et affections, de type dermatologique, rhumatismale
et respiratoire notamment.

BASKETBALL,TOURNOI INTERNATIONAL DE L'AMITIÉ
La sélection masculine

des U16 en finale

INTERVENTION
MILITAIRE AU YÉMEN 

Jusqu'à
"la reddition"
des Houthis

L'intervention militaire conduite
par l'Arabie saoudite, lancée
jeudi au Yémen pour faire face
aux avancées des rebelles hou-
this doit continuer jusqu'à leur
"reddition" et constitue un "test"
pour la création d'une force
arabe, a indiqué hier le prési-
dent yéménite Abd  Rabbo
Mansour Hadi.
"J'appelle à la poursuite de
cette opération jusqu'à ce que
ce gang  (les Houthis, ndlr) se
rende et se retire de toutes les
terres qu'il occupe  dans toutes
les provinces", a déclaré M.
Hadi à l'ouverture du sommet
des chefs  d'Etat de la Ligue
arabe à Charm el-Cheikh, en
Egypte. Le sommet doit se pen-
cher sur la création d'une force
arabe conjointe  permanente
pour combattre "les groupes
terroristes". L'intervention de la
coalition "est un test pratique
pour une force  arabe unie
devenue une exigence afin de
protéger durablement la sécu-
rité des  Arabes", a ajouté le pré-
sident yéménite. Une interven-
tion militaire conduite par
l'Arabie saoudite a été lancée
jeudi au Yémen pour venir en
aide au président Abd Rabbo
Mansour Hadi face aux  avan-
cées des rebelles houthis. 
Les pays du Golfe participent à
cette intervention, ainsi que
d'autres  pays arabes telles que
l'Egypte et la Jordanie, selon
Ryadh. Les Etats-Unis, alliés du
président yéménite, ont
annoncé fournir un soutien en
logistique et en renseignement
à cette coalition. 

LL a sélection masculine U16 de basketball a terminé à la première
place de son groupe suite à sa victoire 75-68 face au Mali, en
match disputé vendredi à Staouéli (Alger) pour le compte de la 3e

et dernière journée de la phase des poules du tournoi international de
l'amitié. Le cinq algérien animera la finale du tournoi aujourd’hui, à
partir de 16h, face à la Tunisie (2e) au moment où le Maroc et le Mali
s'affronteront le même jour, en match de classement pour la 3e place. 
La sélection féminine algérienne a été moins chanceuse que son
homologue masculine, terminant à la dernière place de son groupe,
sans avoir remporté le moindre match. 
Elle se contentera donc de jouer pour la 3e place, en affrontant le Maroc
dimanche matin, au moment où la Tunisie et le Mali se croiseront un
peu plus tard dans l'après-midi, en finale du tournoi. 
Le tournoi international de l'amitié de basket-ball de la catégorie U16,
filles et garçons, se déroule du 25 au 29 mars à la salle omnisports de
Staoueli avec la participation de l'Algérie, du Mali, de la Tunisie. 
Pendant la journée du samedi 28 mars, toutes les sélections ont été au
repos, en prévision des finales et des matchs de classement, prévus
aujourd’hui dimanche.

NUCLÉAIRE IRANIEN 

Début du dénouement 
LL e "dénouement" pour parvenir à un compro-

mis sur  le nucléaire iranien "commence", a
indiqué hier le chef de la diplomatie alle-

mande, Frank Walter Steinmeier, en arrivant à
Lausanne, pour participer aux tractations  interna-
tionales. "Après presque douze ans de négocia-
tions avec l'Iran, le dénouement  commence", a
déclaré M. Steinmeier, arrivé en Suisse pour par-
ticiper aux discussions entre Téhéran et les
grandes puissances, censées aboutir à un accord
avant le  31 mars.  "Et ici, avec cette vue sur les
montagnes suisses, je ne peux m'empêcher  de
penser que lorsqu'on aperçoit le sommet, les
derniers mètres sont les plus difficiles mais aussi
les plus décisifs", a ajouté le ministre.
"C'est ce qui doit être fait dans les prochaines
heures et les prochains jours. Je peux seulement
espérer qu'au regard de ce qui a été fait au cours
des douze derniers mois, les efforts pour (par-
venir) à un accord final ne seront  pas abandon-

nés". Un succès dans le dossier du nucléaire
iranien "pourrait peut-être apporter  un peu de
calme" au Moyen-Orient, a-t-il estimé. Les Etats-
Unis et l'Iran ont repris jeudi à Lausanne leurs dis-
cussions sur le nucléaire iranien, censées aboutir
avant la fin du mois sur un accord de principe entre
Téhéran et les grandes  puissances. Après plus d'un
an de discussions et un accord provisoire déjà pro-
rogé deux fois, Téhéran et le groupe des grandes
puissances P5+1 (Etats-Unis, Grande-Bretagne,
France, Russie, Chine et Allemagne) sont censés
conclure un accord politique  avant la fin du mois.
Les Occidentaux veulent des garanties pour que
Téhéran ne se dote pas  de l'arme atomique, en
échange desquelles les sanctions contre l'Iran
seraient  graduellement levées.  L'Iran a toujours
démenti qu'il cherchait à maîtriser la technologie
de fabrication des armes nucléaires, assurant que
son programme n'avait que des objectifs civils et
pacifiques.


